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Je, soussigné, ai le plai 

public de cette ville que l'organisaii 
mon établissement de Pompes Funèbres est

sir d'annoncer au
do

achevée et 

confier

que je suis maintenant prêt aexé 
tous les ordres qu’on voudra bien me 
r. Mon établissement est des mieux 

équipés et on y trouvera tout ce qu’il faut 
pour les services funéraires ne toutes classes 
J’ai entr'autres corbillards une voiture de 
grande beauté et faite à mon ordre 
des plus grandes manufactures du pays. 
L'assortiment des cercueils est des plus va
riés, et il y en a pour toutes les bourses. Le 
public est prié de venir à mon établissement 
où il trouvera un service irréprochable, des 

lodants et îles -conditions géné

laus uni

prix accon

L. ORATTON,
Vis-h vis la Basilique.

11 45 
II 45 5 00

MEMORY
Mind wanii.ring cnr«t. Books leenuwt

llESIi£g@@
On donne un present

AVEC CHAQUE

Voiture d’Enfants
f ACHETEE CETTE SEMAINE

L’assortiment est considerable 
—A LA-

NATIONAL Mm CO. 
1GO KUE SPARKS.

Persiennes,
Toiles et Poles _ 

a Rideaux
Les meilleurs iri ihés dans la ville

I

National ifg. Co
160 RUE SPARKS 160

OTD -A_"WA

VENTE
D’HORLOGES

—A—

Bon Marche A. & S. Nordheimer ont actuelle
ment un très grand assortiment de

—POUR,- BONS PIANOS DE 
SECONDE MAINCETTE SEMAINE

CHEZ

a. & a. f. mcmillan, d’excellente Manufacture.
Prix et îonditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa.98

P.l'E RIDEAU.

irRemette de Finns
67 RUE SPARKSrouit les BE- NORMES

Marque de Cumin eree

mis Seule P gente pour lee 
Pianos Chickering, Steinway, 
Haines et Nordheimer etjpoui 
les Orgues Harmoniums de Ei?i 

tey et Kimball.

Ouguent
Eour les hémorroïdes internes ou externes.

aie de se pro-La guérison ne manque jami 
duire après quelques applicat

SUPPOSITOIRE PIWUS-Pour
hémorroïdes av. c écoulement iuterne de 
sang. Remède et préventif sûrs.

Un des principaux ingrédients de ce re
mède est la gomme pure du Fin blanc d

Mis en boîtes séparées

En vente chez les Pharmaciens PHARJAM\EH

Coin des rues Rideau e 
Cumberland,

ET AUSSI
Coin des rues Soarks 

et Bank,

— PREPARE PAR —

Piiius Medical Co.,
Ottawa. Ontario.

I

t

RREN,
PELStfcTEEAS

SSÜSlâtïïfe

[onclar, ell • fat 
son tour interro- 
u hur -m d-t Ray 
bon? Benoist n’a- 
site tout exac'e- 
ance qu’elle avait 
i de 1a veille était 

qu’inexplicable; 
i’eu fier à lui ab o-

it pas moins épui 
,c recherche; eu 
amide et froid du 
t-G-ermain, il en- 
ans sa tête des 
irases, tantôt de 
pond, tantôt de 
es yeux du géné- 
valent au point 

foie, il crut les 
sages oui venai- 
tre. Une troisiè- 
ta net, sous un 
femme pauvre- 

e, sans âge, por- 
i -ts de violette 
sous une porte 
ieusement la pi- 
par s 

qui restai blait à

tél pensa le jeu- 
ila devrait conti- 
|ue, moi aussi, 
a m alade!
XII
r ne sortait plus; 
rs brûlait scs or- 
i’une sensibilité 
decins, interro- 
leiilé de lui mé- 
îr des apparte- 
$si pur, aussi fré 
a vêlé qne p »s- 
eer à la brutali- 
îiver.

regâ.d

L.

iiewr)

à» 8ESMT Attendez JOSEPH BRUCE
Autrcfiii* du Mmlivsl Hall, 

ancienne npothieairerfo dt> l’Hôpital tténéral 
de Montreal

TAILLEUR COUPEUR
TAILLAGE GARANTI

Chimiste et Droguiste
Manteaux de Dames une Spécialité

204 Rue Dalhousie 204
205 RUE RIDEAU, OTTAWA

Kti face du Couvent de la rue Rideau,
( Téléphone de)Rell No. 179 )

TAPISSERIES ! ! LA POUDRE DE TOILETTE FERRONNERIES
Pour un mois seulement

PENSEZ-Y-BIE3ST
Pendant ce sacrifice nous vendrons 

nos papiers aux prix coûtant. Souvenez 
vous que ce n'est que pour un mois 
seulement.

Tapisseries depuis 4c. Papiers dorés 
depuis 20c. en montant.
J. F. Belanger, 169 Rue Bank

xrBcll Telephone 92.

0, yr'.rÆ
quâltfléw eou* lo rapiHirt de* ha* prix de la 
looallI A dee arilole* oflfcrU eu vente-

McDougall & CuznerALBANI ■uwelgne de la grouse TarrlAre

- MAGASINS?.—.

RUE SUSSE! ETniliF.cHRUOIER

LE MAMMOTH.
8 .........

BRYSON, GRAHAM & CIE.
Le plus grand et plus propice Magasin de Tapis et Rideaux dans Ottawa.

Bryson, (îrnham & Oie. exhibent actuellement de nouveaux Tapis pour Salons et Salles à Manger de tous 
Dessins et Couleurs, y compris les Bruxelles et les Tapis-Tapisseries, avec bordures et tapis <1 escaliers pour appa
reiller. Tapis on Velours et en Pluche derniers patrons. Aussi Tout Laine et Unions, dos Tapis en Chanvre, on 
Jute et des Nattes en abondance.

Chez Bryson. Graham & Cie. se trouve le plus complet des stocks de Tapis.

Tapis en Dentelles de Nottingham, Blancs, Crame. Rideaux en Dentelle et Guipure Suisses 
Blancs et Crème de Médias. Rideaux de Fantaisie à grands points, Chenille

Rideaux
ou en Damas. Portières à très

bon marché.

L’immense Département des Etoffes à Robes et îles Soies do Bryson, Graham X Cie.

Etoffes à Robes, Cachemire, Soie de toutes couleurs, do tout prix. Un îles plus fort stocks do la Puissance 
composé de produits Français, Allemands et Anglais. Garnitures, Galons, Doublures. Boutons et Ornements sey
ant à chaque pièce d'Etoffe. Les ventes énormes et croissantes dans lus Département des Etoffes à Robes et des 
<Soies devraient être une graranlie suffisante que les prix et les articles sont corrects.

Le Département nouveau est très fourni de Manteaux et Gilets de Bryson, Graham »Sc Cm.

Notre Stock de Gilets Jersey et de Manteaux n'a jamais été aussi grand, aussi varié. aussi élégant dans la
coupe, aussi excellent dans l’étoffe, aussi bien fait et à bon marché que cette année. “ Un mot aux su-os ” 
savez le reste.

En effet pour les meilleures et les plus fortes transactions au rabais en 
bit, Chapeaux, Chaussures et Epiceries allez ou

Marchandises .Seelies,} Tapis, Ha»

nvc jvco tieh:

Bryson, Graham & Cie.
lequel a affirmé one James Harrison 
était mort sans douceur.

Le supplicié de Birmù:ghara,Fre- 
dt r.ck Davis, avait tué sa femme 
d’un coup de fusil. Il

fantaisie a permis à un renorter d 1
journal le South Eastern Herald de On annonce de PollsviU, (Penn- 
caoser quelques instants av e le si- sylvame) la mort du vieux David 
mstr11 fo îctmnnajre. Harpster, surnommé le charmeur

‘A dîner, écrit le reporter du de serpents.
South E stera Herald, j'étais assis Harpster était connu de nom dans 
h'hui! J.lin Dr,0vi"':i^ /ort bien tousles Etats-Unis par suite du 
habillé et qm therchan A se rendre dangereux mélier auquel il se li- 
agrôable à toute la société; quand vrait depuis de nomhr-uses années 
on mon a sur le pont, l étranger en- et qui vie it di causer sa mort. Il 
tra en conversat'on avec moi et s’était fait une spécialité de pren Ire 
n. offrit une goutte de 1. au de-vie les serpents vivants et c’est lui qui 
an il avait dans son flacon de poche, fournissait à la plupart des musées 
J app-is bien'ôt qui il était, et nous et des cirques les serpents à son- 
causâm s de l’execution de B.rming- nettes et les autres reptiles arnéri- 
him M Berry me dit alors que cams. Mais, l’autre soir, le vieux 
1 accident n était pas de sa faute; le David, comme on l’appelait famili- 
coo.jaœnô était dans une si mau- èraenent, s'est énivré dans un caba 
vaise condition qu il était surpre ret bien connu de la ville, et il a 
ant que la tête u . ut pas été com- fait le nari stupide de couper entre 

p e ®ment réparée du corps. I seg dents la tête d’un serpent vivant.
ht à présent, reprit le reporter, i u a retiré un gros serpent à son 

monsieur Ber. y, comme je suis 1 nettes de sa '*age, mais le reptile l’a 
d un poids léger quelle longueur piqué aussitôt au poignet. 
f? corde me donneriez-vous? — Plus honteux qu’inquiet de sa 
(J «el est votre poids! Dix stones terrible mésaventure, David a re- 
quatre livres — Mettons dix stmes, miB aussitôt le serpent d tnssa cage 
et ce disant, M Barry tira de sa po et a disparu. On n’a plus entendu 
che une feuille de parchemin sur parler du vieux charmeur de ser 
laquelle étaient marqués tous les pents Jusqu’au surlendemain, lois- 
poids de 1 homme et la dimension qU’un l'a trouvé par hasard étendu 

e la cordt calculée ser ces poids, dans un bouquet de buissons, dans 
our dix stones, ce serait six pieds, la cour «l'un* grande fonderie. C'é 

fit 1 exécuteur. tait là qu’il étîit allé se cacher et
Cette table comparative des poids cuver sa boisson, après sa rnésa- 

etde la coide montre que M. Berry venture. Mtis lorsqu’on l’a r -trou- 
ne livre rien au hasard et qu’il 4 vé, David, avait le b^as, au poignet f.U deson art une étude ap^fon-

die. Comme on lui demandait s’il fiés, et il était incapable de remuer 
u’eprouvàil pas quelque remords de ou d’appa.ler au secours, 
pendre tant de gens, il répondit • Le vieux charmeur de serpents a 
““ T » -e» condamnés qui sont d'un £

type si vulgaire que je ue me sens pelé en toute hâe ; mais il était 
oour eux aucune sympathie; pour trop tard pour pouvoir sauver le 
d’autres au contraire, j’ai parfo s malade, t-t il est mort au bout de
plus de chag, in qu'eux même, de la dlul ou ‘“j? JOlT de ,90'‘fl'ran,ce9 
' .. affreuses. Cet Infortuné était âge
nécessite oû je sms de les Zaïre pas- de soixante treize ans. 
ser de vie à trépas.’’

LE CHARMEUR DK SERMENTS LES COLLECTIONS DE TIMBRES 
POSTE.

On trouve partout aujourd’hui 
des collectionneurs de timbres-po le 
mais chaque pays a sa manière. En 
Amérique, par exemple, les collec
tions se composent principalement 
de timbres américains. Cela s'ex
plique uar la quantilé de timbres 
locaux qui existent et sur le*quels 
on Se livre à une spéculât.on effré
née. Il y a d«-s collectionneurs en 
Perse et jusqu’au Japon.

Un livre sur les timbres-poste ra- 
co ite l’ingénieux stratagème em
ployé par un négociant anglais qui 
avait promis à son fils une collec
tion de timbres poste. Il fit tout 
simplement insérer dans le Times 
l’annonce suivante:

‘ MariageUne jeune personne, 
Agée d- vingt ans, brune, jolie, 
ayant 800,000 fr de dot et 2,000,000 
à revenir, épouserait un honnête 
homme, même sane fortune Les 
lettres seront reçues 
du mois à l’adresse 
au bureau du jou'iial.”

Il se trouva, paraît-il, plus vingt- 
cinq mille personnes assez crédule 
pour demander la main de la jeune 
Anglaise. De sorte que notre nègo 
ciant anglais se procurera, pour le 
prix d’une annonce, 25 000 timbres- 
poste de toute le* nations.

La plus riche co lection qui soit 
au monde est ceile d’un Paiisieu, 
M. Ferrari. Elle vaut p us d’un 
million et lui a certainement coûté 
plus cher.

Celle de M. Tayliog, de Londres, 
membre du parlement, vient ensui
te avec une valeur de 7 à 800,000

MM. Cadlebotte ont retiré en An
gleterre, de leur collection, la som
me de 200.000 francs.

Le directeur de la compagnie 
d’assurance la Providence a vendu 
la sienne cinquante et quelques 
mille fiance. M. le docteur I<e-

Grand, de Neuilly, en a une fort 
belle qu’on eslime à 1 ,0.000 francs. 
Celle de M Arthur de liot-child est 
aujourd'hui vendue ; eile valait 
environ 150,000 francs

timhies les plus jolis et les 
mieux gravés sont ceux du Canada, 
îles Etals Unis anciens, de la Nou
velle Kc, sse et <:• lui de France 
(1840/. L s plus beaux ne sont, du 
reste pas les plus chers.

Au contraiie, ceux-ci qui sont es 
limés par leur rareté sont-ils plutôt 
des timbres de création 
el très peu soignés

Avant l'invention du timbre, la 
poste avait essayé de divers pincé- 
liés. En 105.'!, M. de Vêla yen avait 
imaginé les billets de port pf.ye ; en 
1818, en Sardaigne, Vicio E n ma
nuel Lt fil vendre par l’ad mi lus
tration d1 s postes du papier postal 
timbré, 011 le timbre figurait un en
fin 1 à che va sonnant d’un cor de

l>e premier timbre poste en An
gleterre, était d'un penny ; il portait 
en effigie la reine Victoria Le pre
mier timbre fr; r i* est de 1848, à 
l’èfligie de la R

avait pris 
cette arme dans une fabrique où il 
était employé. Ici, c’est le bour
reau, M. B-i^ry, qui a opéré lui- 
même- A l'encontre, on a constaté 
que le cou avait été presque coupé 
par la corde ; le sang avait coulé en 
abondance. Le jury a cependant 
rendu un verdict établissant 
l’exécution avril été légale.

En dehors des exécutions qui lui 
sont confiés par les shérifs de pro
vince, M. Berry est le bourreau 
particulier de la Cité de Londres ; 
c’est donc lui qui a pendu, à New
gate, Franç iis Marteau, un Belge 
qui avait assassiné en pleine rue, à 
coups de revolver, un de ses compa 
triotes, François de Grave. Au mo 
ment ou le condamné est amené 
sous le gibet, sur l’une des tours de 
Newgate on hisse un drapeau noir, 
et pour voir û filer ce drapeau, il y 
avait autour de la prison une lotile 
immense dont on ne s’explique pis 
très bien la curio=ité. Marteau 
comme d’ailleurs les deux autres 
condamnés, est mort très coura
geusement, manifes’ant un grand 
repentir de son ci ime et assista par 
deux prêtres catholiques.

provisoire

jusqu’à la fia 
H. C. Milliers,

Ou compte que, depuis 1840, les 
types de timbres et cartes émis par 
es diverses nations se montent à 

10,000. Mais, avec les variétés ob
servées par les collectionneurs, les 
nuances les d.;iitilures, les sur
charges, Ces tvpe# su montent à 100- 
000.

Sans doute, ces trois criminels 
sont peu intéressants, mais n’étaient 
ils pas dignes de que que pitié? 
Dans aucun de c«s meurtres, U n’y 
avait de préméditation; dans les 
deux premiers, le whiskey était le 
véritable coupable, dans le trot iè 
me, c’était la jalousie. Le miniè re 
de l’intérieur eût pu sans inconvé
nient se montr.r miséricordieux, 
Après l’éxécution de Marteau M. 
Berry, ayaot éprouvé le besoin de 
se payer quelque distraction, avait 
pris passage sur uu bateau a’excur- 
sion allant du pont de Londrei à 
l’embouchure de la Tamise; cette

vous desirez avoir un habille
ment daqs un style elegant ou un par
dessus fait avec un chic parfait adressez- 
vous a Plj. Desilats. flos prix sont des 
plus inodores, coupe parfaite, satisfac
tion garentie. N’oubliez pas le numéro, 
180 rue Rideau. *#
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Lectures du Soir Aux premières mesures, d’Ascol, 
gauchement, enlaça sa danseuse: il 
tremblait et son sang lui butait for
tement les tempes; pour s’enhardir, 

| il se jeta à corps perdu dans le tour- 
I billon. T-*m

L’orchestre jouait le Beau Danu- 
Sur la route plate et d-oite, où be bleuy cette valse qui chante dans 

ha quatre rubans d'acier fuyaient, le» cœurs comme un écho dn para- 
semblant vouloir s’unir en uu seul, dis de Mahomet. Cyrille se livrait 
le trtmway roulait p°sammHnf, au à son charme et se laissait emporter 
trot rudement rythmé des gros dans la folie de son rêve. Sa dan- 
ch^vaux pereberot s dont le- larg*> seuses, émerveillée de sa fougue, 
sabots martelaient la chaussée etn s’abandonnait au charm» de cette 
pierrée en y allumant des étin vais3. Soudain, le souille de Cyril- 
celles. " le, glissa et vint caresser l’ore’lle de

A l'intérieur, le bourdonnement la jeune femme, 
monotone avait endormi les deux 
seuls voyageurs : un gros homme sait 
bedonnant, dont la '.ôte oscillait sur 
uc cou apoplectique et qui avait 
laissé glisser son journal sur le 
plancher ; en face, une vieille dame 
également assoupie, dont le carlin 
s’était mis en iêle d’examiner la 
fe-ille publique et qui la déchirait 
à belles dents. dans son sage mépris 
pour la politique.

A l’avant, sur la plate-forme, un 
jeune lieutenant fumait sa cigarett- 
d’un air ennuyé.

Le timbre sonna: le tramway s’ar

LAQUELLE

—Enfui je vous retrouve! lui di 
le lieutenant; depuis trois mois, 

votre image ne in’a pas quitté!
Elle répondit à Cts mots par un 

regard étonné.
—J3 vous ai bien reconnua, re

prit Cyrille, c’est bien vous, pe niez 
pas. Sarais-je aveugle, que mon 
cœur ne pouvait me tromper Je 
vous aime!

Mme de Croissant s’anêla brus
quement:

—Veuillez, monsieur, me recon
duire à ma place.

—Non, murmura le jeune hom- 
m», ne soyez pas en colère, écoutez 
moi. Depuis ce jour où vous m’a- 
vez parlé, toutes mes pensés ont été 
à vous, toutes mes heures ont pas 
sé à votre recherche; voua vous êtes 
nmparée de moi à ce point que je 
deviens fou. Vous ôtes veuve: lais
sez votre main dans la mienne.

—Singulier endroit pour une de
mande en mariage, et demande plus 
bizarre encore: vous m’aimiez sans 
me connaître.

lêta, et alertement une jeune fem- 
s’insialla auprès de l’officiôr L- 

lourd véhicule s’était remis en mar
che. L - lieutenant Cyrille d’Ascoi 
trouvait la persp clive moins désa
gréable. Sa voisine étril jolie. Foi i 
jolie même ! Il se mit à la détail
ler.

La jeune femme, devant l'examen 
de son compagnon de route, détour
na la tête avec un léger froncement 
de sourcils, qu’accentua une moue 
impatiente. Puis, elle perdit pa 
tience.

—M’avez vous assez regardée f 
dit elle sèchement.

—Paidon, madame, répondit l’of 
ficier en se découvrant, il ne faul 
pas m'en vouloir ; je suis un peu 
’mete el ie cherchais lanmeà“con 
templation.”

L inconnue ne put s’empêcher dt 
sourire et presque inconsciemment 
reprit mal gn. meut :

—L’avez-vous trouvée ?
—Oui, madame, ‘tentation’’.
—Elle est r ch , mais non moin.- 

comm ne qu’unpt 
—Mon Dieu ! lépliqua Cyrille e:i 

sourian , être impertinent et com
mun, n’est-ce pas souvent le privi 
lège des g-ns riche* ? Ma rime est 
donc b en humaine.

—Trop !
—Von- avez raison : trop humai

ne pour une dee1 se.
La jeune femme se re dit compte 

que cette conversation allait d’un 
train d’enfer ; pour y coup-r court; 
e le fit signe au cocher d’ariê.er.

—Gamme nous avons lait du 
chemin I dit-elle avec un malin 
sourire.

Et elle s’envola, laissant d’Asco 
for intrigué.

Cyrille, le lendemain, avait une 
légère migraine : il était amoureux

Dés lors, il se mit à la recherche 
de la belle évanouie. L°s tram 
ways u’enrenl pas de ci.ent plus 
assidu. Peines inutiles : la vision 
ne se représentait pa .

H en ma gril, devint fantasque, 
irrégulier dans son service. S. s 
ch-fs ne le reconnaissaient plu-. A 
la pension, lui u’orainaire si boi 
vivant, il était gr.ncti ux envers 
ses camarades ; à la caserne, ses 
soldats qui l’aimaient naguère, 1. 
redoutaient maintenant comme la 
peste. Bonne opinion de ses snpé 
rieurs, amitié de ses égaux, affec
tion de ses subordom é-, tout cela 
envolait dans le sillage d’une fem-

Toujours il la cherchait et ne la 
retrouvait pas. Celait une idee 
fixe, où tendaient maintenant touter 
s-s facultés, tout-sa volonté ; il 
eût donné fortune, grade,tout, poui 
retrouver son int o nue.

A quelques jours de là, il prome
nait son attente fiévreuse dans le 
salons de la vicomterse de Thetmoy, 
sa cousine.

Il s’adossa au chambranle d’une 
porte et machinalement regarla les 
couples tournoyer en mesure. Sou 
dain, une voix rieuae frappa son 
oreille; il se détourna brusquement 
C’était elle, la jeune femme aimée ! 
qui parlait.

Il devint blême ; il lui sembla 
que son sang s’ai ôtait ; il prit vio
lemment le bras d’un ami et lui 
demanda d’une voix étranglée :

— Quelle est cette femme ?
—Tu ne connais pas la belle Mme 

Sauron ? Cest vraie : elle habite la 
campagne et se fait rare. Je vais t» 
présenter.

Mais à peine l’ami eut-il fait deux 
pas avtc Cyrille qui se hâtait qu’l, 
le relict par le manche :

—Je me suis trompé, dit-il ; ce 
n'est pas elle.

—Qui est ce alors ?
—Je ne saù, mais attends, reprit 

l'ami eu faisant signe a i capitaine 
de S.-rmoise qui passait et eu l’arrè- 
tact.

—AhI s’écria Cyrille avec chaleur 
vous m’avez parlé sur le tramway 
où je vous ai rencontrée, et je vous 
ai aimée, et je vous aime!

Un éclat de ri e les fit vivement 
retourner. Cyrille resta stupéfait. 
Ap-ès qu’il l’avait tant cherchée en 
vain, son inconnu lui apparaissait 
en double.

— Foui murmura madame de 
Croissant qui, connaissant la fortu
ne et la situation de Cyrille d’Ascol 
était ties disposée à abdiquer sou 
veuvage en sa faveur, me voilà 
compromise par vous auprès de ma
dame Siuron!

—Madame Sauron?
—Oui, cette femme en rose qui 

vient de rire là. La belle madame 
Sav ou, la femme du liche binqu - 
nr. On trouve que nous nous res 
aemblons.

—Je ne sais pas. balbutia Cyrille 
absourdi, eu rtcond usant machina
it m nt sa danseuse 4 sa place.

Un peu r labli dans son assiette, 
il se fit présenter à Mme Sauron, 
dansa et causa avec elle : il n’osait 
puis po er de questions directes et 
ses rares insinuations n’éveillèrent
as d'écho.
—Laquelle? se disajt-il, laquelle9
Mme de Croi.-saut ne fut pas éton

né- de voir Cyrille cès sou premier 
jour de réception. Arrivé lard, il 
ie>ta bientôt seul avec elle. Ses 
wmlires, ses demi-mots couvainqui 
rent d A-col que son inconnue était 
bien ell ; sa passion ne lit que s’ac* 
croître, et trois mois après on puti - 
ait leurs bans.

Dans la semaine qui suivit leur 
mariage, comme ils d-valent se ren 
lire à la c mpagne, Cyrille décom
manda sa voiture : Nous i ons en 
tramway, dit-il avec un sou'ir....

—Er tramway? interrogea sa 
jeune femme ltmrae un peu éton-

rtintnie.

ée.
—Je les adore, puisqu’il nous ont

Elle rougit, puis, cachant çon 
front sur l’épaule de son mari, mur

—Pardonne moi, je connaissais 
ton aventure, ce n'était pas moi...

H la regaraa stupéfait
—Me le pardounes-tu? insista-t- 

elle; je t’aimais!
Cyrille l'embtassa:

La réalité que tu m’as donnée 
vaut mieux que mon rêve, mais 
nous irons quand même en tram
way, car sans lui je ne t’aurais pas 
trouvée.

X.

LA POTENCE EN ANGLETERRE

THOIS EXÉCUTIONS
On écrit de Loudres :
Les uourriers de cabinet qui font 

juotidienuement le service entre 
Londres et Balmoral,resideoce d’été 
de la reine Victoria, sont chargés 
de présenter à la s-gnature de la 
reine les g àces ou les commuta
tions de peines accordées aux con
damnés à n o t ; mais, de ce côté-là, 
leur be ogne est fade, la reine n’u
sant, comme on le sait, que très ra
rement du beau privilège de la cou 
ronne. Dans la semaine qui s’est 
écoulée, il y a eu en Angleterre 
trois exécutions capitales, dont as
surément deux, si ce n'est les trois, 
n'eussent pas été accomplies en 
France,

A Leeds, James Harrison, ouvri
er, âgé de quarante ans, a été pen
du, tour avoir, étant ivre et dans 
une querelle avre sa femme, tué la 
malheureuse d’un coup de barre de 
fer. Par ordie du haut shérif, 
les reporters n’ont pas été admis 
dans la prison, et la cérémonie s’est 
passée absolument en famille, le 
bourreau ordinaire étant demandé 
le même jour à Birmingham, a été 
suppléé par un nomme Billmgtou,

—Quelle est cette charmante per
sonne, mon capitaine ! demanda-t

—Madan e de Cronsaint, ma cou- 
fine, jeune ?euve.

—Voulez-vous nous présenter? 
—Avec plaisir.

Ç Sermoise lit la présentation. Cy
rille ive sut que balbutier une de
mande de valsé, et laissa parler son
ami.

il.

iàjiz, ;—-urtriTi n -

MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

JOURNAL QUOTIDIENPublie par la Cie. d’Imp. 414 et 416, Rue Sussex
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SOAR McDONELL, Directeur de la Redaction.
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pour Hommes

et Caleçons
en Coton

et Caleçons
en Mérino

F
Sc i

Chaussettes en Coton
pour Hommes

Chaussettes en Merino
pour Hommes

Bretelles, Collets et Cols
i a balance du Stock de Bre

telles, Colletset Cfis sera 
vendue à moitié prix Samedi.

Cinquante pour Cent
Remarquez que k s Marchan

dises offertes à cinquante pour 
cent de réduction sont de bonne 
qualité et j’ai décidé de les 
vendre à ces réductions vu que 
je veux écouler la balance de 
cesmarchandises afin de fermer 
le Département. Ainsi une

Chemise vendant 75cts. sera 50cts. 
Chemise vendant $1,00 sera 67cts. 
Chemise vendant $1.25 sera 84cts.

et les autres Marchandises plus 
haut énumérées seront vei dues 
de la même manière.

Samedi ! Samedi !
Remarquez que ces prix ne se
ront bons que Samedi prochain 
à ma Vente à Bon Marché de 
Samedi à la

PALMER
HOUSE

53 & 55 Bue Sparks.

Samedi
Samedi j'offrirai les Mar

chandises suivant vsàcinquan te 
po ir cent de réduction Mir les 
anciens prix.

Chemises Blanches
pour H > mu tes

Chemises Regatta

AVEZ-VOUS \
AVEZ VOUS \ 
AVEZ.VOUS X 
AVEZ-VOUS V

i

4

I

i

u

i
p

Walker, He ran & Blanch el,
AVOCA TS

AtoiiCn, Molll<-lleiirw, A*eut* Pm 
Inlrni, UiolHlrm. ele. ehi.

No. 344 Hue Elgin, Otto»
(IN FACE DU RUSBKLL)

W.H.Walker. D. L.McLean. C.A.B.ancne,

LUSSIER &ROUTHIER,
Avocat*. Notaire, ele.

Bureau — 569 Rue Sussex
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.)
Argent à prêter Avec] 

l’emprunteur.
A. E. LUSSIER. B. A.

avantage spécial i

M. J. ROUTHIE*

M. J. GORMAN, LL.B.,
{Succès teur de L. A. Olivier)

ivocat Selliclteur, Notaire, Etc.
—BUREAU—

Coin de* Knew Rldean et Nnweex
OTTAWA, Ont

«T’ARUENT A FRETER

CHEMIN DE FER

INTERCOLONIAL
directe entre l'Ouest et tons les 

points du Bas du St. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec 
si que le Non veau-Brunswick, la 
velle-Ecosse, Vile du Prince Edouard, t 
Cap Bieton, les lies de la Madeleine, 
Terreneuve et St Pierre.

trains express quittent Montréal et 
ax, tous les jours (dimanches exceptés) 

erdent à destina'ion de tons ces 
points sans changement de chars, en 27 
heures et 50 minutes.

La Route

Hiim

i del Intercolonial qu
ections sont brillam

ment éclaires par l’électricité et chauffée par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
beaucoup d’avantages, de confort et de sû
reté aux voyageurs.

A *10118 les t

Les trains express 
vont dans ces din

directs sont attachés 
réfectoire et dortoirs, nouveaux et élé

gants, de même que les chars-salo

nd par cette route à toutes les sta
tions populaires de pêche et de bains du Ca
nada sur le parcours de l'Intcrcolonial. 

LIGNE DES PASSAGERS BT DBS 
Canadiennes-Européen n es 

Les passagers pour la Grande Bretagne o 
Continent, quittant Montréal le jeud 

arriveront à temps pour prendre le 
de la malle, le même soir a Rimons

ns pour :e

’"oi

L'attention des expéditeurs est appelée 
les grandes facilités offer rea pour le 

transport de la fleur et en général de toutes 
les marchandises à destination des Provin
ces de l’Est et de Terreneuve, aussi pour 
l’exportation des grains et des produite ex
pédies aux marchés de l'Europe.

Pour billets et informations .concernant le 
et le passage s’adresser À 
KING, agent des billets,|
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

(D. POTTING ER,
Surintendant-Général 

Bureau du Chemin de Fer, \
Moncton N. R. 18 Juin. 1890. /

E

MLDALLcL 1>'UH rAKio, Au.

W. BAKER & CO.’S

Mast Cocer
f.it absolument pur, et 

c’est soluble.
Pas de Chimiques
SSSwfiSrisrer Se Itml.l.m, *

admlrab.* p—r L, ■tied,
ir CMI qui JoaÙMBt d1»

1,1 fi.rtlfl.nr

Se vend Hwz «mm les Epldw
V. BAKSB * C0.. Doret jSn. Me»

MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

J, W. W. WARD,
AVOCAT ETC

---- BUREAU -

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Ott»
O'C.ARA MacTAVISH & VVYLP
AVOCATS SOLLlClTEUhS. NOTAIRES

Bloc Hay, me Spark-! Ottawa, tfr
PRES DE L'HOTEL RUSSELL

Martin O'Gara, Q. C. D H. MalTavish Wm.Wti

Db. B. Cheybieb.
276 Rue Dalhousie

Heures de Consultation IO à 12 a. m., 2 à 5 
p.m., et 7 à 8 p. m.,*

CHARBONus imuEURS
OUlUTtS DE

T.G.Bri^tiarsHti:J
•18 RUE NPARKW

A Vendre a bon Mari-h*
)alotiBerie,bois nrépar, 

e«, vu res peintes, huiles, peintures 
•ournitures de chaussures chez

WOOI»L\N1>.
88 rue Besserer, près 'lu bassin du

Portes chassis, et 
moulur

H

Belcourt, MacCnken & Henderson
A votai h, Proenrenr*. Notaires, Eté,

ONTAHI- ET OOEBEf
OTTAWA

John J. MacCrakeoN^A. Belcourt,
Geo. F. Henderson.

mm, CHRIS) ER 4 SüflFRP
AVOCATS. SOLLICITEURS 

Agents pour la Cour Supreme et le Parlement

Chambres Union, 14 me Metcalfe, Ottawa, Oil[
F. H. ChryslhMcLion Stkw j’j Godfrey

J. S. JUDE BOUTHIEB, B. A. Se,
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.

VALIN ft CODE
A viHMla, Holllel tours, Ele.

BIX)C EGA N, RUE SPARK*
vis-à-vis l’Hôtel Bussell.

CARTES PROFESSIONNELLES
M.

GKO. McLAUBIN, L.L.B
AVOCAT, F TC.

Bureau: 19 rue El crin, Otta w»
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I Depeehes du Soir SUICIDE D'UN ENTREPRENEUR 
Rraxdfurd, Ont., 19 sept— Joh 
son, contrat leur âgé de 56 ans, 
i dose de poison pour les rats, hier, pen- 
K atta<pie de mélancolie et a mis tin 

rs. Lundi il est allé HosBLE CANADA Journalistes et Editeurs n Wil-

Journal Quotidien du soir

à .-es jour 
Mme S to 
poison, ‘

et U 
ra de la

Sous ce titre la I'hkssk a un arti
cle qui touche aux différends surve
nus à la Minerve entre M. Berthiau- 
me et M. Tassé. Il y est dit que la dis
parition de celui-ci ne peut entrainer 
ni la ruine politique de la Minerve 
ni celle du parti conservateur. M. 
Tassé n’est pas le personnage indis
pensable sans lequel la Minerve 
perdrait ses couleurs. Voici quel
ques bribes de cet article :

Notre devoir est de nous élever au-dessus 
dns intérêts particuliers ou des 

espérons nous, pour p 
journalisme 

un sentiment 
i mécontents, et pour 
faut à l’éditeur dont I 
-j choix de son jtereon

LA VALLEE DE L’OTTAWA iSsrtics Special) trouver sa sn-ur 
boite deexposant une 

rats" lui a dit qu’il allait 
Storey lui enleva la boite 

cacha. Hier Wilkinson revint, s’empa- 
i poudre fatale, s’eu alla da"S un lieu 

aiie et ont le tro'.vaà demi mort quel
ques heures après. Un médecin fut mande 
en toute hâte, mais le malheureux expirait 

l’arrivée du doc-

(BOYAUX)icider. Mme
PALLIUM 
sept. Mgr

( Teary reoev-a le Pallium le 2<i 
ochain. Plusieurs évêques des Ht 
du Canada assisteront 
L*. sacre de Mgr O Connor, évêque de 

London, aura lien le 19 octobre et celui de 
Mgr Mac Donnell, évêque d’Alexandria, le 
28 octobre.

DEUX CATASTROPHES DANS LES 
MINKS

Berlin, 19 sept, — Vingt-cinq 
ont été tués par nne explosion de f 
dans la houillère de Saint. Hélène.

t—Un mande «te St Wen 
u van table calas

_____ 150 ouvriers se
i détails du dé

Journal Hebdomadaire à 16 pages l’archevêqueKingston, 19

pour 50 pieds
pour 50 pieds
pour 50 pieds
pour 50 pieds
pour 50 pieds

$5.50 
$7.00 
$7.50 
$9.00 
$11.00
y compris les accouple
ments et le bout. Cette se-

Directeur delà rédaction.............. Oscar McDonki.l

Rédacteur de ville...,

il à la cérémonie...P. A. J. Vovr.R 
Flavikn Morrrr

quelques instants après
BUREAUX : 414 et 416 Rue Sussex

Nouvelles de Quebec
pt. Un résident de St Pas- 
Nazairc Bérubé, qui était 

parti en voiture en compagnie de deux de 
ses voisins, pour visiter sa pêche, a disparu 
soudainement aux yeux ae ses camarades, 

le retrouver malgré see cris, 
épais qui régnait alors. On 
lalheurcux aurait perdu son 

s l'obscurité, et que la marée 
avant qu’il put

OTTAWA, OJSTT.
Québec, 19 se 

liai du nom dequerelles 
roclamer 

impersonnel en 
d'amis surpris, 

faire large la part 
nir peut être 
ne! adminis-

Vendredi 19 Septembre 1890 mineurs 
en grisou

passait <-s, 
les droits d 
face même

11”

maine nous ferons une re
duction de 10 par cent sur 
les prix.

BOBOS DB JOUR qui ne purent 
vu le brouillard('• UXXINE. 19 sep 

la nouvelle «l’une epoi 
arrivée aux mines. 1

il. il suppose que 
chemin dam 
montante l’aurait surpris 
8*6'

On a retrouvé

raient ensevelir vivants. I>es . 
sastre ne sont pas encore connus

L» général Kzeta a été élu president «lu 
Salvador.

Lx Minkkvk et nous sommes assez au 
, pour «m parler â lx>n escient -est tou
rs île )iolitii|iic conservatrice.

Rien ne Nuirait la faire dévier de cette 
ligne «le conduite puisqu'elle est rig> 

eut soumise au contrôle d’une «lir 
tique indépendante «les tnodifica 

«pu peuvent surgir «lans le personnel 
rédaction ou «le l’administrai ion.

IA' journalisme est 
n; il l'est chez 

l'est on Angleterre.

Ces simples explications peuvent faire 
comprendre comment la Minkkv f., quoi <jue 
-lans le moment, le nom île M. Tassé ou «le 
lout autre «'icrivain politique ne se trouve 
pas en vedette «lans ce journal, n’en reste 
pas moins fulèle à son passé.

Après h voir mis dans chacun des 
nlateaux de la balance M. Tassé et 
M. HetThiaunip **t avoir donné droit 
à celui-ci (qui n’a pas de direction 
politique à recevoir de M. Tassé 
mais seulement des véritables 
chefs de parti),la Presse met ensuite 
en face M Tassé et M. Tremblay et 
donne droit à ce dernier.

M. Tremblay écrit il à la Minf.hvf. ? Cela 
peut être ou n être 
au lecteur, api As to 
dans son journal la «1« 
qu’il aime et la loyauté aux 
appuie.

l,‘a n est pas M. Tremblay 
qui parle dans la Minf.kvk, « 
vk. et elle a droit d’être jugée par 

( 'ette théorie est bien la 
suivie dans les pays de franc régime de 
liberté de la presse.

On irait loin, vraiment dans le sens de 
l'exclusion, s'il fallait exiger une profession 
de foi politique ou religieuse en certaine 
cas, dans le choix des rédacteurs.

Pour bien faire comprendre au 
public que le sort de la Minerve 
n’est pas lié A celui de M Tassé et 
que les malheurs de celui-ci ne peu 
veut déteindre sur le journal, la 
Presse appuie de nouveau sur ce

Dion Boucieauli, le célébré auteur draina 
tique, vient «le mourir.

La convention des démocrates «lu Ni assit- 
chusetts vient «le se déclarer favorable 
réciprocité avec le Canada.

1-e sénat a voté le projet de lui contre les 
loteries «léjà adopte par la chambre '«les re
présentants le 16 aoiU dernier.

et celui «le son 
pêche ; cette E. G. LAVERDURE

& CIE.,
uLES BARBIERS VEULENT AVOIR LE 

DIMANCHE le lendemain, dans
nouvel! and émoi 

le défunt était
.1*“;lie a cause un gra 

de St-Paschal ouNf.w York, 19 sept 
gansons liai biers italic 
le maire M. Grant

vmgtai
.en* sont allés trouver 
pour lui detnaniler de 

dre, en vertu de la fameuse loi du 
dimanche, leurs patrons à fermer Iwmti ne 
ce jour-là,si ce n’est pendant«|uclq 
dans la matinée. I>c maire les a

ection estimela
M le coroner pelleau a tenu une en 

quête sur le corps de M. Félix Marois. mort 
subitement mardi l'aprés-midi. Un verdict 
a oté rendu bas* sur le témoignage «lu Dr 
Carneau, «pii attribue cette mort aux causes 

syncope.
M. Boswell a été nommé ingénieur en 

■ hef de la commission du hàvre avec M. La- 
force Langevin pour assistant

. impersonnel chez nous 
nos voisins, comme, il

lies heures 
«■coniluits

Christian & Cie.en leur déclarant qu'il ne < royal t pas pou
voir intervenir «lans une pareille all 

qu’il étudierait la questionLe gouvernement est en négociations avec 
«leux compagnies pour le transpart «1er 
malles «intre l'Europe cl le Canada.

Commercants de Charbon.
BASSIN 3D TT CAN AL
En dehors du Combine

Sussex St

VOL DE MATIERES POSTALES 
Bkrmn, 19 sept. Malgré l’éno 

veillance exercée sur le service «le
on a volé sur une des lignes «lu 

un sac contenant 30,(HH) marks 
vingt-et-une lettres chargées, 

é retrouvé sur le lac «le 
istance et on emit «pie le vol n’a eut «l'au

tre mobile que de faire disparaitre les pièces 
«lu pr««cès des officiers de lanciers wurtern- 
liergeois accusés «l'attentats à la pudeur.

envoyées pour être 
Guillaume

Adressez 
lit, Ni-olet

rme sur- 
la post» Nouvelles ae Montreal

sept. Un charretier nom- 
descendait avec sa voiture 

s la rue St Sulpice, 
e du chemin de 

ppec par les chars, le 
que Trudel fut lance à 

plusieurs pieds de distance. I«e cheval a été 
tué sur le coup et la voiture brisée et mise 
hors de service. Quant à Trudel, il a été 
transporté par l’ambulance à l’hôpital Notre- 
Dame, où les médecins ont constaté «ju’il 
n avait pas «le blessures sérieuses.

Deux restaurateuis bienconnusde Mont 
léal ont été victimes «l’un faussaire qui leur 
a fait escompter deux chèques, l’un «le fl 7.75 
et l’autre «le $50.00, tous «leux revêtus «le la 

rc fausse de M. C. A. Geoffrion. 
ussaire était très connu a Montreal,

Lais francs- lu de leur ordre 
M. Laguerre pour avoir éié un partisan de 
Boulanger et avoir soutenu ses projets.

comma
allemande, 
Wurtemberg 
en valeurs et 
l.e sac vide a ét

Montréal, 19 
mé Pietre Trudel 

les « plais vis-à-vi 
bimiii’tn traversant 
for, la voilure fut fra 
choc fut si violent

Le Rév. Père Mongenot, vicaire général 
de la Ixmisisnc ié lundi
grande pompe, deux (Chinois catholiipies 
avec deux j -unes filles blanches. Les deux 
Mongols sont riches. Peinturez( 'es pieces ava 

so'imises à l’er
ient été 
mpereur (

On nous prie d'annoncer, dit l'ELBCTRun, 
que la loi ecclésiastique «le l’hiver dernier 
qui modifiait la discipline de l'Eglise 
l’abstinence, à cause de l’épidémie «le grippe 
qui sévissait dans le temps, ne sera plus en 
vigueur à l'avenir.

Les élections des représentants de l'Assem
blée constituante du Brésil ont eu lieu. Le 
gouvernement est sorti victorieux de l'urne 
électorale, et aura une bonne majorité en 
Ghamhre. La presse félicite le gouverne
ment de son triomphe.

Tout s'est passé paisiblement.

On assure à Londres que l’empereur Guil
laume n’est rien moins que satisfait de son 
voyage en Russie. La première raison est 
qu'on a continué à la cour du czar à parler 
français et la sccomle qu'Alexandre, malgré 
ses vives instances, lui a refusé l'autorisation 
«l’assister aux mano-uvres, commandites par 
les généraux Gourko et Dragemiroff.

Le Standard de Londres dit que jamais 
pays civilisé n’a fait «le loi plus outrageante 
«lue le Meal inspection bill adopté par les 
Etats-Unis. Pas une nation étrangère, «lit-il 
ne saurait se soumettre sans honte à «le 
telles menaces. 11 ne peut pas être question 
«le représailles «In la part «le I Angleterre, 
maia l’attitude hostile de VAmérüpieà notre 
égard n’auca pas l’effet «le nous forcer la

EXPORTATION DES ŒUFS EN ANGLE 
TERRE

Toronto, 19 sept L’idée émise par Sir 
ohn Macdonald hier, a Morriahurg, «l’éta

blir un commerce «l'exportation «Fictifs avec 
la Grenue-Hretage, a frit l'objet «les délibé
rations «l'une assemblée «le commerçants 
<V<eufs. l.e Dr Wilson, «le Seaforth, qui a 
<léjà essaye cette exportation, «lit 
existe un préjugé en Angleterre contr 
«eufs canadiens. On y semble croire «jue ve
nant «le si loin, ils ne peuvent être frais. Le 
Dr Wilson a «lémontré aux marchands que 
les «eufs exportés «lu Canaila étaient plus 
gros et aussi beaux que les «eufs importés de 
France à plus grands frais. Malgré scs icpn 

peine, dans le temps, à

TROIS FLÉAUX"
San Francisco, 19 sept- 

of Hio Janeiro est arrivé en 
donne les détails suivants sur le 
«lu la Chine, actuellement dévas 

ndations, la famine et le eholi 
Jaune est sorti le 
’autres rivières et ruisseaux d« 

et la ruine a trav

et il importe peu 
si le lecteur trouve 
fen.se «les principes 

hommes «ju’il

i!t,.
Vos Bâtisses en Briques

eignatui
IvC fa

oil il avait fait comme agent d'assurances 
affaires florissante

—-AVEC------, ni M. Mar 
c'est la Minkk

vraie et la seule donne que 
adonné à la Imisson, qui l’a entraîné à com
mettre des faux.

Lorsque les chèques ont été présentés à la 
banque pour rencaissement, ils ont été re 
fusi-s et M. Geoffrion consulté a déclaré 
qu'ils étaient faux

Les détectives ne sont rendus â la maison 
le M. H. H., où ils n'ont trouvé personne.

Mme H. est rentrée ce matin à la maison, 
mais a déclaré ne pas savoir ce qu'était de
venu son mari.

Cette triste affaire en est là : les déteeti 
é leur enquête.

LaPeinture a Briques platesH. H
les initiales «lu nom — s'est

lal heureusement

--------I)F.---------

HOWEtentations il a eu 
vendre son envoi

Le s teamer City 

triste état
Préparée dans toutes

ves ont common; LES COULEURS.I

promène la mort 
p-ovinces qu'il a 
Chinois sont sans abri et s ns paii 
provinces de Chine et de Shai

europi'-ims 
élément «le 
p re des Fleurs

cl™ - Rien de nouveau dans le procès contre 
le journaliste qui a dé:rit une prétendue es- 
« upude du prince Georges. 1* 
fait difficile!»'

«hordi'S,

lions «le 
i «lune les

famine

Exuiiii«i<-<- à ce point «le vue, toute cette 
affaire que «les adversaires ont voulu grossir 
se réduit à d'assez chétives pi ««portions 
Minkkvf. reste conservatrice : elle

getner
peut ni secouer ni atténuer.

preuve se
La Quatre mil

l un contrôle polititjue qu'aucun chan- 
il dans le personnel de lu réduction ne ai, le choléra s’est uni à la 

dîner cette malheureuse pro1 
ié les «listricts du Nord. Plu

ont succombé-, victimes du triple 
destruction conjuré contre Y Eut-

t
Cet article poivre et sel nous in

vite donc ù accepter trois choses 
principales :

lo. M.
M Tassé,

2o. M. Tremblay

3o. lit* départ do M

-----THE-----

Kerthiaume a raison contre BROADWAYI N DUEL ENTRE «JEUNES ECOLIERS 
Rf.ki.in, 19sept. -Deux écoliers «le cette 

ville viennent de se battre en duel à l’épée.
.chnrnée. Les deux co«nhat- 
scli, âgé de «i 

âgé de seize 
e latin «le la 

dans le grei

oitié de l’oreille

a raison contre IMPORTATEUR1 a lutte a été a 
tants. Oscar Le 
Hans Donner, 
lient à l’ecole d 
Le duel a eu lieu 

Donner a été blessé 
a perdu la m> 
il a pu se rem 
a pansé ses hl

I.e JlM KNAI. lassé u’af 
fecicra eu rien la Mini:uni-; et le

Débats publie sous la 
signature de M. J. J. Weiss, un article où 
il «lit :

ns,et

lier «le l'école, 
gure, an nez et 

gauche, mais 
poste de police où l'on 

ensures. las capitaine «le police 
oyc chercher les pères «les «leux gur 

«.•ons qui sont bien connus «lans la meilleure 
société «le Berlin. On croit que Lesch ne 
scia pas arrêté

Ces deux jeunes gens se sont battus en 
«liicl parce que le jeune Donner avait essaye 
«le supplanter Les h d mis le c«eur de leur 
de leur amie, Bertha Rath

juatorze
.CEparti conservateur Marchandises spéciales 

pour Habillements d'Ete
COUPE ELEGANTE

Il y a aujourd'hui vingt 
Fiance se passe de l’iustitutio 
que et se passe «le roi. C’est là le fai; va 
téristi'lue et signalctique de notre histoire 
«le 1870 à 1890. Vingt ans sans roi ! Non pas 
neuf mois comme en 1848, i.on pas sept ans 
comme auxlix-huitième siècle -, mais vingt 
ans ; vingt ans, pas un jour «le moins ; «leux 
ans de plus jusqu'ici que le règne «le Dniis- 
Philippe, cinq ans de plus que les règnes 
réunis de Louis XVIII et de Charles X, six 
ans de pins que le règne de Napoléon 1er. 
Eh bien ! sentez-vous encore quelque part, 
en France, la flamme monarchique, sentez 
vous une seule étincelle «le la spontanéité 
monarchique d’il y a quarentc ans ?

ans «jue la 
n monarclii- Une Appreciation Exate fyramSt:

Voici une appreciation «le la 
nous trouvons 

oui cadre entièr ment avec

ulat i- -u
lioillttiigiste, <ju<
Y". HKKAl.D, et 
notre propre jugement :

Les révélations publiées sur le 
mouvement Boulanger n'ont rien 
qui doive étonner. Le boulangisme 
était simplement une expérience 
commerciale, comme on en voit 
tous les jours dans Wall Street. On 
i un peu d’argent, on en veut faire 
davantage ; on monte un corner sur 
le coton, b- lard et le cuivre. On 
subventionne des journaux, on in
vente des télégrammes, on menace 

Gn ne sait j -'e la guerre, enfin tout est bon 
m t pour créer une panique et lancer le 

corner. 11 semble que Boulanger a 
crée un corner en patriotisme fran
çais. Ou a invoqué (’Alsace-Lor
raine ; ou a mis eu route des jour
naux, des portraits, des images, des 
chansons, et cælera. Le général 
lui-mêuie avait cette précieuse fa
culté

----- el

Américaines,
Anglaise
Ecossaises

------Coi T de» rues-------

GARANTIE.
ENCORE UNE VICTIME

W. H. MARTINComme la foui 
n talion au N.

itère électrique, si 
Plusieurs 

voir ce qu’il al

Nfw Y<> 
coulait, ap 
Théâtre hn 
ment attirée sur un > 
civil du poteau «le la 

devant le théâtre 
s'arrêtèrent pour 
F«mt à coup l’homme poussa un 
tordit dans îles convulsions afin 
flement et une «xlenr de chair rôtie 
bientôt aux spectateurs que l’eleçtri 
accomplissait encore une fois son «euvre 
destruction. Le surintendant Finn de la Vie 
de lumière Electrique Rrush, 
à la

IKK, 19 Sept 
rès la représe 
•r soir, son at te

”l'"rk
lx)8 journaux anglais signalent le cas vu 

rieux «l'une ville située «lans le comté <l«r 
CumlM-rlaml Ang.,et ne comptant/jii'nn seul
habitant.

I a ville s'appelle Skidd tw. 
pas grand'chose sur son passé . mais, 
tout cas, il ne subsiste aujourd'hui sur son 
terrain qu'une seule construction, une va 
ha ne habitée par un lierger. Malgré cela. 
F ancienne autonomie administrative de la 
" ville" n'a pas cessé d’exister.

II en résulte que le lierger en «juestion 
est privé de son droit électoral, puisqu'il es' 
impossible de constituer un bureau «le vote. 
Lors des dernières élections, le berger a, 
parait il, voulu voter dan* la commune avoi
sinante. Underskiduaw, mais les membres 
du bureau s’y sont opposés.

Le dernier recensement «le Montréal 
donne, chiffre officiel, une jHipulation de 
238,027 âmes. C’est une augmentation «le 
16,773 en trois ans.

On a reçu à Québec le cablcgramme

” La Reine désire savoir si l’histoire qui 
circule au Canada, relativement au Prince 
George lors de sa visite à Montréal, est

Lord Stanley de Preston a immédiatement 
répondu et a assuré Sa Majesté que l’his
toire ne reposait sur aucun fondement.

Le bruit cox nit hier que M. M «Gib
bon avait reçu un télégramme du Prince 
George actuellement à Québec lui donnant 
ordre, de prendre des procédée en son nom, 
contre M. O’Brien, le journaliste mis en

La Nation de Berlin publie un article 
dans lequel elle s’attache à démontrer qi e 
la méthode politique du prince de Bismarck 
a exercé une mauvaise influence sur le d« 
veloppement moral du peuple allemand et 
en particulier de la jeunesse allemande.

Le journal berlinois fait remarquer que 
l’ex-chancelier n’avait pas de principe poli
tique stable et que ce défaut a été fatal à 
lui-même. Il ajoute que, par suite de ce 
maaque de principe, toute tendance idéale a 
disparu, et on ne s’est plus occupé que de 
satisfaire les intérêts matériels.

Le Taomlatt dit que l’exposé publié pi r 
la Nation n’est pas très réjouissant, m. is 
qu’il est vrai. “ Il prouve, ajoute le journal 
progressiste, qu’il est on ne peut plus dan
gereux pour un peup e de croire à l’infailli - 
libité d’un homme et de s’aliandouuçr en tic.
renient à lui. ”

on fut soudaine 
nt l’aseen 133 RUE SPARKS 133

lait faire OTTAWA .
tTn“iL V

Te OTTAWA
qui se trouvait 

résentalion, sortit en ca moment du 
théâtre et s’empressa de jKirter eecou 
l'infortuné, reste suspendu au milieu des 
électriques.

Malheu
Kopp, c'est le nom «le la victime 
renseignement qu’on ait pu obtenir sur son 

ipte, mourait avant «l’arriver à l’impital 
on le transportait

rs à 
fils Metropolitan Mfg. Co.(itut possède Barnum, do 

le public, si bien que pen- Peintures préparées, 
Peinture, 

Tapisseries, 
Vitres,

Mastic, 
Pince u . 

Huile, 
Etc.

rendement, il était tro
l’unique

P
monter WfÊÊÊ 
dant un temps son influence a re
mué la France.

Les révélations t écoutes ont sim
plement montre l'étendue et l’habi 
leté de la fraude. Il n’y a jamais 
eu rien dans Boulanger. C’était un 
général qui n’avait jamais livré une 
bataille, un homme d’Klat qui ne 
savait pas un mot de politique, 
orateur qui n’avait jamais fait 
discours. Il posait 
léon, mais derrière 
avait Marengo, Austerlitz, Wagrarn, 
et un code civil digne de Borne 
dans la période des Césars 
riere Boulanger, quoi 1 Une chan 
son de café-concert, des portraits 
criards à cheval, et une toig iée d’a- 
ven tu riers.

La France a écouté d’abord, par 
ce que la France est prompte à en
tendre la voix de la vaillance et du 
patriotisme. Mais la France rai
sonne, aussi, et voyant à temps où 
la menait le Bonaparte bdtarc, elle 
l’a s fflé et n’a plus eu pour lui que 
du mépris.

657 Rue Sussex.
Nous sommes en mesure de monter Maisons 

et Chambres en

Meubles et TapisLE CŒUR DE GAMBETTA 
Paris, 19 sept -La quextion lu jou 

celle-ci pour le moment : “ Qu’est «1 
lo ctrur «le Gamlielta ? ” Il e>t connu 
tout le monde «ju"après la mort «lu grand 
homme d Etat, M. Paul Bert a fait en If 
du corps le c«eur de Gambetta, l’a ens 
envoyé, pour le garder, à une personne d 
on n'a pas encore divulgué le nom.

Lorsque l’on a inauguré le monument de 
Gambetta à Cahore, M. Paul Bert a annon
cé «ju’il avait l’intention de placer le cteur 
du célèbre homme d’Etat sous le monument 
élevé à sa mémoire. Mais, en 1886, M. Paul 
Bert fut nommé gouverneur de l'Annam et 
du Tonquinet il y mourut la même anm'e 
au mois de novembre.

Autant que l'on peut savoir, il n’a pas 
laissé de note pour indiijuer l’endroit où il 
avait fait dépose le «par de Gambetta et il 
est impossible de le trouver. Toute l'affaire 
est encore enveloppée d’un profond mystère 
et l’on fait des recherches actives •'our re
trouver le eteur du grand homme d'Etat.

PÈRE QUI VEUT TUER SON FILS 
Nkn-Yobk, 19 sept.- Hier, per 

se célébrait à l’église catholique d 
City, le mariage du jeune Cassell avec 
Mary Deelp, le père du marié, qui s 
glissé furtivement dans le saint «édifie 
qui paraissait en proie â une gra 
citation, s’est élanré vers son h la et pointant 
rapidement son pistolet, a fait feu. Heu
reusement, la balle est allée ae loger dans le 
mur, sans atteindre personne.

Henry Caseels s’apprêtait à tirer un se
cond coup, quand le Rév. Père Sheehan, 
qui officiait, lui a saisi le bras et a été 
heureux, après quelques moments d’un 
lente lutte, pour le désarmer 

Grande a été l’émotion dans la foule des 
personnes présentes, comme bien on pense. 
Quant à la mariée, elle s’était évanouie. Le 
père a profité de la confusion générale pour 
s’esquiver et à minuit on ne Pavait pas ar
rêté encore. La cause de sa colère est, dit-on, 
son antipathie pour Miss Deely, dont il ne 
veut pas pour bru.

Après les belles-mères querelleuses,
veau jourual contre lu loterie, le I lee beaux-pères violents «iui entm
Republican. j ecène-

De la meilleure manière et à des conditions 
qui ne peuvent être supérenres.

Deux Grands Entrepots
îplis «le ce qu'il y a de plus non 
«le plus élégant en fait «le Meubles

de

Ren veau et

Notre Système de Paiementspour le Najo- 
Napoléon■ il Y Faciles est encore perfectionné et tous nous 

ordent la meilleure renommée sur le cha
pitre «les conditions faciles. Ne manquez 
pas «le nous voir ou de n«»us écrire à ce sujet 
et d» vous renseigner sur les achats que vous 
pouvez faire. Nous répondons de suite aux 
lettres. Tout ce «jue l’on achètera mainte 
nant sera gardé gratis en magasin aussi 
longtemps «pie désiié.

ARTICLES
l)er-

De Peintre en General
Metropolitan MTg. Co.

557 Rue Sussex.

5
YSn : G

ndantque

Mm L'HOMŒOPATHIE
d. c. McLaren, m. d.

Médecin et Chirurgien
Au No. 89, Rue Slater.

FIERI FACIAS DE BONIS ET TERRIS 
Dans la Cour Supérieure Aylmer.La ligue contre la loterie delà 

Loterie, a tiré du canon à la Nou
velle-Orléans, à la nouvelle de l’a
doption du bill contre la Loterie par 
le Congrès.

Quand il a été question, à la lé 
gislature de la Louisiane, de pro
longer la durée dvs droits de la 
compagnie, tous les membres répu
blicains de la législature ont voté 
en faveur de leur extension, mais 
aujourd’hui, en raison de l’attitude 
du Président et du Congrès, les 
journaux républicains de la Louisia
ne sont, à l’exception d’un seul, con
tre la lolerie.

On vient même de fonder un nou-

nde curex-
t'anada, j T~\ A M E MARY

Province «le Québec, | 1 J ANN KAVA- 
ict d’Ottawa. j'NAGH, de la cité 

J «l'Ottawa, contre Us 
de GEORGE W. THO 

Défendeur, à sa-

Distrtct _ .
No. 597.

terres et ténéments 
MAS, de la cité de
V°No. 1. 
méro deux
(No. 4) numéro quatre, dans la cité 

No 2. La moitié nord du lot
1__  ___quatre-vingt-seize du dit «juartier
numéro quatre (No. 4), dans la cité de Hull.

Pour être vendus au bureau «lu rêgistra- 
teur pour le comté d’Ottawa, en la cité «le 
Hull, le VINGT TROISIEME jour de SEP
TEMBRE courant à DIX heures de l’avant-

HuU

■ sgrfcaSEaP*! La moitié est du lot (No. 281 ) nu 
cent quatre-vingt-un du quart i«T 

de Hull, 
numéro

deux cent «■trsssassssl
LOUIS M. COUTLÉE,

Bureau «lu shérif, 
g Aylmer, 16 Septembre 1890.

Shérif.
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HOUSE
Rue Sparks.

i Samedi
’offrirai les Mar- 
ivantesàcinquaote 
î réduction Mir les

s Blanches
r H »mmes

s Regatta
Hommes

et Caleçons
i Coton

et Caleçons
Mérino

es en Coton
• Hommes

)s en Merino
Hommes

Collets et Cols
: du Stock de Bre
st set Cfis sera 
itié prix Samedi.

e pour Cent
i que It s Marchan- 
à cin<i uante pour 

tion sont de bonne 
ai décidé de les 
réductions vu que 
1er la balance de 
ises afin de fermer 
tnt. Ainsi une

it 75cts. sera 50cts. 
it $1,00 sera 67cts. 
it $1.25 sera 84cts.

darchandises plus 
es seront vei dues 
lanière.

Samedi !
ue ces prix ne ae- 

! Samedi prochain 
Bon Marché de

LE CANADA VENDREDI 19 SEPTEMBRE 1890

PIGEON,
P1I0*

Conseil de Ville de Hull EN VOYAGE 
M. P. H. Chabot eet parti, hier soir pour 

un voyage d'une quinzaine de jours à Winni
peg et à Calgarry. Au retour il Arrêtera 
Têmieeamingue pour visiter les terres qu' 
possède à cet endroit.

NOUVELLES LOCALES FONDS DE BANQUEROUTE PETITE GAZETTE
0 N DEM AN DI me sen ante < 

française ayant d<•aHier soir a eu lieu une séance spéciale du 
conseil de ville de Hull, pour prendre en 
considération les soumissions pour la pose 
d’un appareil de chauffage et l'achat de 
l'ameublement pour le nouvel hôtel de ville.

Etaient présents M. le maire Scott **t MM. 
les echevins D’Orsounens, Thibault, Bar am 
rette, Anlouin, Wright, Dumais, Aubry et l’Archevêque 
l "hampagne. et les a accom

Le secrétaire pioduit les différentes sou- de superbes ca 
missions pou ^ l'.ippareil de chauffage. Celle vées. Les deux voyage 
■ le MM. McKinley et North wood étant la j santé et n'appréhendaient pas 
plus basse, soit $1348, le conseil l’accepte et | traversée qui s annonçait belle 
autorise le maire a signer le contrat. L’ou
vrage devra être terminé pour le 1er no
vembre. I^i soumission ae M. Johnstone 
était de #1418.

L’inspecteur de la cité, M. Gagnon est 
appelé à donner un aperçu des meubles qui 
seront necessaires pour la salle du conseil 
de ville. M. Gagnon propose l'achat de 
pupitres et douze chaises Iwurreee pou 
echevins. Quant aux prix tout dépendra de 
la qualité des meubles. Le siège du maire 
fera élevée sur une estrade, en avant de la. 
quelle sera placée une table pour les journa
listes. L'enceinte du conseil sera séparée du 
reste de la salle par une jolie balustrade.

evin Champagne dit qn’en consé- 
fait que la salle du conseil doit 

pour les séances de la 
circuit, il faudra de toute nécessité 
; chambre séparée dans la salle à côté dn 

siège du juge.
M. Ardouin propose qu'un comité composé 

de M. le maire ét de MM. Champagne et 
Wright et D'Orsonnens, «oit autorisé à e'eu- 

rir du coù ' et de la nature de 1 ameuble
ment et de faire rappor

M. l’échevin Aubry d 
ait le pouvoir d "ordonne 
lenient. M le maire et 
pagne s'opposent à la 
Aubry. Ils disent 
acheter

115 rus

—Le Révérend M. Whelan eet de retour 
de Long Branch.

Achetez vos couvertes chez Bourcier A 
Frères. 6 paires pour $3.00.

AV Le plus large 
coton a drap, Brye

—Le feu a détr 
et les dépenda 
Eardly.

«TLe grand étalage combiné de tapie et 
rideaux chez Bryson, Graham ft Co.

A-#" Achetez vos et 
ft Frères. Plaids t

M. A. Gaboury. pré 
Nationale, à Quél*ec, est

lx nuos 
oIhmI,#60,000 <le chaussures de toutes sor

tes sont maintenant vendues aux prix 
d'encan.
VEHEZ -A-BOTSnSTB HEURE

NoM. A.

MGR L'ARCHEVEQUE 
Le R. P. U helan MAXIM

la ciiisim
Ikui salaire, s'a«ires.sur âu No ‘AM ruo Wil

On donnera un
curé de St Pal 

ve de New-York. 11 
et le T. R.

a rencontre Mgr 
Monsieur Routhier 

Teutonic où

’Ha

assortiment de coton et 
son, Graham ft Cie.

uit, avant-hier, la grange 
* de M. James Cleary A

npagnes jusqu au 
cabines leur avaient été 

urs étais [1KMANDK l> KMPl 
U parlant Pang ,

(M. l’ne jeune tille 
le français denireiait

«la llv
ne; elle

ni en par

<fc OZEZE. xnnme teueu 
commis;!Humes rei'ommandat io 
aussi lapable de ee rendre utileBROWN, EDMONDSON & Cie., dans un ma- 

fantaisie. S'adresser au No. VÎ79
UNE MINE D’OR ofies à robe chez Bourcier

Elbridge Moody, un pauvre fermier «le 
Whitefield, près de Gardiner, Maine, a 
trouvé récemment une mine d'or «lans sa 
ferme. Ayant envoyé à New-York un spéci 
men de minerai pour le faire analyser. M 
Moody vient d'être infoi

tout laine à 50 cents.
1 •allumait©1 EUE ZRIZDZEÎ ATT.aident de la hao 

en ce inomenl à ni'MAMM-: Il EMPLOI Un homme sv 
Uv liant bien l'anglais «>t le français demande 

ôploerte |kiur conduir 
hv gvmialument utile

aiys 
le i SfcfiVEZ-VOUS deFBI X DES MARCHES Pour un emploi dans

TERRE A Y KNDRE. 50 acres de terre du 
I lot numéro 'J0, aboutant à la rivière 

Ottawa «lans le township Gloucester, 
constituant le front de l'ancienne form 
Shea, à trois milles d’Ottawa, sur le chomlr 
île Montreal.

11 y a sur le lot une très bonne maison 
bois très bien située et faisant face à la 
de Kett e Island

OOmté, Termes <1 
ser A ROBERT 
BnMge, (hit.

A VIH APX M K R KH—Le "Biron 
j£\ de Mme Winslow ' devrait 
être employé quand les enfant» font 
dent». 11 soulag»» immédiatement les lent 
franves de o««s pauvres iietits, produisant un 
sommeil naturel, paisible, en faisant disna 
raltre la douleur, et les eu nés chérubin 
e’éveil ent aussi " brillant et frais qu’ut 
bouton de rose.” O sirop est irès-agréahl 
au goût II apaise l'enfant, amollit ses gui 
eiv«>8, enlève toute douleur, fait disparattr 
les so II rtra lires intestinales en réglant la di 
gestion, et est le meilleur i >mede connu 
vontie la diarrhée, soit qu'elle provtenw 
la dentition ou d’autres causes. V ingt-vin 
vents la bouteille. Ayez conHanOC et de 
mandes le " Sirop calmant de Mme Wins 

et ne lv-ne» anémié au'ie prépara

ii agent voyageu 
le ville Kiuplo

12
ries

AV|,"élégant déploiement 
et de cachemire, chez Bn

d étoffes à robe 
yson, Graham ften question est t.-ès riche et que son exploi

tation ne peut que donner de fort Imaux 
benefices. Bien qu'on lui ait offert un 
phénoménal pour sa ferme, qu'il a\ 
tee pour quelques centaines de «loi 
Moody refuse de la vendre et se propose 
«l’exploiter lui

lutterai

T.i'h POND’SPnx OTTAWAM. l'ingéniei 
et mettre en b m 

de l exposition.

AV Pas de chômage pour nous, g 
«ente «le couvertes chez Bryson, Grain 
Cie.

raisins sera abondante, 
aujourd'hui pour 50 ccntins le jia- 
livres sur le marché.

art chemin vers la fortune. U>s 
les moins chères chez Bryson ft

ur de la cité fait nettoyer 
j état la rue Elgin, a l’ocva- Brûlureslar«, M

AVEZ-VOUS YV NOS TWEE 
AVEZ VOUS VU NOS TW Fl'
AYEZ-VOUS VI* NOS TWEEDS 50 Cto 1 
AVEZ-VOUS VU NOS TWEEDS 5U Cts *

EXTRACTDS 5» Cts. ? 
DS 50 Cts. ?

prix des marchés sont obtenus DoulôUFS 
iveo soin p r noire rédacteur vatnmer 
fiai sur le MARCH K BY.

Nos Ivc'vure irouvoront une foule de 
rweign mente exacts en suivant notre UfltiUThCS 
rapjxjrl des mar> hésyjite nous faisons n 
dans lo but de donntÿ les meilleurs ion uOUtUSIOllS 
Beigne men's.

I esmeme sa mine
M. l’ech 

qnence du BlessuresCITOYENS MODELE 
Deux cent» menuisiers de l’Union des 

Charpentiers se sont mis en grève à Chicago 
aux bâtisses de l’Exposition, {«arce ne 
les «lirecteurs se sout trouvés dans l'ali o ue 
nécessité d'acheter quelques madriers à un. 
moulin ostracisé (boycotté). L’in 
été suscitée, ii 1 instant, 
plus distingues, banquiers 
cats, médecins, echevins i 
manches, et s’armant de 
se sont Hindus sur le tl 
mis à l’œuv 
de la liàti

kltf7e
I*a recolle de 

On achètei elllmire» tories dans le 
'il««6. S’adres- 
S, Cummings

iNiK'iuvnt la» 
GUMMING.

chaussures Z:i. Enrouements 
Maux d’Yeux

Uv. cit lyt'iia le, 
rchan-ls,

ali«m a

t conseil, 
emarde qu 
r l’achat 
M. l’éc 

proposition 
qu’ils ne veulei 
S4(K) de meubles

MARCHE^ DE DETAIL Calma
A-tr Achetez vos flanelles chez Bourcier ft 

Frères. Flanelles a |»ariir de 10 cent» 
verge.

toujoure le comité 
immédia- 

hevin Cha til
de M.

retroussants leurs 
marteaux, scies etc, 

ues travaux se 
1 l’immense toit 

L'eniliousiasmv a gagne 
bataillons d’ouvriers 

•urs «lu co- 
ciioyens modèles prê

ter l’édifice pour le 1er 
pour l'naiiguration «le

l ? e» $ et* Hcmorrhoïdes
•re pour construire

toute la ville et «les 
improvisés se sont 
mité «le direction, 
mettent de complét 
Octobre, date fixée 
l'édifice.

PIGEON, Foin No 1 la tonne....... 9 00 à 10,00
Foin No. 2 la tonne....... 8 00 à 9,00 HülïlOlTh«ig 10S
Foin pressé la tonne...... 10 00 i\ 10,00 Inflammations SUSKA£*%££ oSi

halle d 
hier a comparu i 
gistiat de |H>lice

Reid cidentellement tin!
i le bras d’un voyaget 
U aujourd'hui devantr$300 ou 

que tion au conse 
de M. Ardouin est alors adop- 

conseil s’ajourne 
pour recevoir le rapport du

soumett 
La motion

s amendement et le

portes au sec- 
i Y-

AWAchetez vos chemisestee sans
I, assorti

Veaux
ns chez Bourcier ft Frères, 

considérable.
.
m )comité. Veaux vertes No. I.

“ “ No. 3.
“ “ No 2 .......... 0 00 à 4 00

Suif fondu a livre....... 0 09 à 0 10
Viandes

Bœuf par 100 livres...... 4 50 à 6 00
Mouton................... .

Porc par 100 livres 
Saindoux........ ................  0 10 à 0 11

5 00 A 5 00 

0 00 A 3 00Frank Evans, ce jeune homme d’Os- 
goode, qui est devenu fou d'amour, a été 
examine iijourd’hui par le médecin de la 
prison d'Ottawa.

A-# Achetez vos marchandises 
tes chez Bourcier ft Frères, le 
plus à bon marché de la ville.

On calcule «jue dep 
450 hommes sont partis 
travailler ds 
Colombie anglaise.

rrCORPS ET CALEÇONS de toute» 
les grandeurs aussi qu’en grand choix chez 
Geo. A. Quesnel, 26 rue Rid

PIGEON QUANDLES GRËDSCHANG EM ENTS ECCLE-S1A STIQIJ ES 
lx? Rvd 

de Upper 
gide, à Ottawa.
| |l>e Kvd. F. Lombard, curé 
transféré à St Victor d'Alfred.

Le Rvd. M. W. J. Holland 
raà Upper Wak«Hiield. 

la: Rvd. M. Joe. Pilon, de Wendovcr est 
sféré à Cur 

Ije Rvd. M.
devient curé de Wendover

Le Rvd. M. O. Boulay, vicaire à la Gati- 
curé à St Isidore.
. .M. Poulin, vicaire h Ste Anne 

é de Cantley 
J. A. Lavo e ■

entrent dans

L'EXPOSITION D'OTTAWA M. McCarthy, chanoine et curé 
Wakefield devient curé k Ste Bri

et nouveau- 
magasin U Rencontrent les Grecs,ENTREES CONSIDÉRABLES n-N l-FMAN.ih 

U pour le colum n
constant Avantage* particuliers ; ceux qu‘ 

Arllch'H s|iè 
P - s. I»« salaire rompt 

BBOWN BROS.,

Un Ikmi«le Curran est

, de Cantlev

A
17N FKl’ n'AHTIFICF.

&C, CIE.

Rue Rideau 
OTTAWA.

commenceront maini.«unni 
vlntix. N> taillez 
lu premier jour, 

sorymen, Toronto, Ont

un» trois semaines ....... 0 08 A 0 09
.......... « 06 a 0 071

....... 7 25 à 7 5(1

I succès sans précédent 
ition la semaine prochaine, 

nombreuses et

met un
pour notre expos 
Les entrées sont plus : 

«'•es qu’elles ne l’ont

"A (tour aller 
et dans lale N

pir. L. Ferron, vicaire k Thurs<

thinisiasme est
jamais 

général dans le LANDRY & THOMPSON,net envi-
résenté.

de construire de 
chevaux et les 

tion sera énorme.

nnant qui sera bien rép 
On est obligé aujourd'hui 

gars pour les 
dont l'exposi 

cial a éfé f-

neau sera 
Le Rvd 

devient cur- 
Messire J 

d’Alfre-1 ainsi 
curé au Brook 
té religieuse.

Le Kvd. 
devient curé au Brook

l'ill'mm
Prohuith de la Ferme l»i:\ll \ Mil \T«V.’.ffif* ETnouveaux han 

lu-tes à cornes 
Un comité 

posé de M. Ve 
Surtees, et de 
banque Ottawa, 
tionsné 
tifice. En 
se sonté

—Un jeune garçon, dit nom de William 
ant-hier 

rocher au 
Hill.

Grand assortiment de gilets en laine 
pour enfant k très bon marché chez Rochon 
et McBride. Coin «iee rues Rideau et Ni
cholas.

■ de St Victor 
Cmis'antincault 
une communeti-

Drurcy, s’est casst 
après midi, 
bout de la r

jamlie av 

ne Alliert, à Primrose

Beurre frais, pain............  0 20 à U 23 SHAMROCKS
Beurre frais, erf-meries.... 0 18 ù 0 20 
Beurre en tinette. .,
Oeufs frais, la douz,
Fromage.............. ..

«• plaisiiormé, hier, com- 
art, de M. Robei t

« ci ouvertes. 
Rideau.

en tombant enmaire Stew
M. George Barn, gérant de 

pour prélever les souscrip- 
«iresà lapréparationjd’un feud’ar- 

n quelques heures, le® souscriptions 
levées à plus de 8500, et le comité 

est entré en négociations avec un spécia
liste de New Y ork k ce ujet.

307
\ S. Commandes i- viich aux No 1570 15 à 0 16 

0 15 ü0 18 
0 9A0 10

OTTAWA
Joute de Crosse pour le 

Titre de Champion.
Sur le Terrain Métropolitain, le 20 Sept., 

3 Heures P. M.
i queIrj

La derniere Joute ici cette Saison

ADMISSION 26cts.

M. C. La rose curé k St Isidore

fi AVIS1 180”

DERNIERES NOUVEL LES 
—Hier M. Canivet a soulHeté Rochefort, 

k Ostende parceipie celui-ci a refusé «le se 
battre en duel.

NOUN PR ION N TOUTES LES PERSON- 
I NOUS <>\T DEM ANDE 
ENT D’ETRE PLACEES 

s LISTES |t ABONNI S. |>E V(

chef de police, McVeity est «le ro
de son excursion de pêche sur la rivière 

Gatineau. Le chef est revenu avec «le très 
beaux spicimcns de truite k ventre rouge.

s couleur» valant 75 
r 40 cent». Chez 

Ridea

N ES QUI
REM

MER- 
SUR 

>U-
LOIR BIEN PATIENTER PEN DA NI 
Qll ElA.'UE BEAI 
RONS DE LES - ATISBAI RE Al

II. NOUS Es l PRI.sEN l'EMENI 
■ D EA BEI 1ER SUR LE 

NOTRE JOURNA 
QUI 1.1. DEMANDE 

OURRGNs |.E BAI RI 
QUE NOUS RETRANl 

• MS DE NOTRE LISTE D’ARON

I)u Canada
Blé Manitoba No. 1......... 0 95 à I) 96
u “ No. 2......... 0 93 à U 95

Blé du nord No 1 frosted U 00 à 0 00
Pois, par mi not................  0 68 à 0 70
Avoine,1* **

Nil
NDLES VOLS D’EGLISE --Une vraie sédition r« 

On fait des 
zaine et laLiU u U 

Magasin de Fer

‘gue à Lisbonne 
prisonniers politiques par dou 
t loupe tire sur le peuple

La Joute aura lieu 
perature et du

ue soit la Tem 
«u* heures.Pluches de

cents la verge vend. pou 
Rochon McBride, coin des rues 
Nicholas.

i ACHE- 
.1 PLUSL’enqi ktesph les aventures or jeu.ni 

Prod’homme et de SON compagnon 
L’enquête sur l’affaire Prud’homme Lam

bert s’est continuée hier k Québec.
Ou a entendu deux témoins, le révérend 

M. Guillaume Giroux, cnre de la pa 
«le Saint Ambroise de la Jeune l»rette, et 
M. Joseph Falardaau qui a trouvé les objets

M. le curé a reconnu
ant à l’église. Ces objet» 

coupe du calice, le pied ayant été laisse, 
deux patènes, la moitié d’une nappe d’au- 

det, un purificat»- r, trois on 
ges appartenant à la bibliothèijue de l’église 
et quelques autres petits objets.

On se rappelle que le vol fut commis k 
Lorrette dans la nuit du samedi 

dimanche, 30 et 31 août dernier.
M. Ealardeau,l’autre témoin entendu a juré 

queledimancheil vit dans sa grange les «feux 
pri’-venus. Ces derniers lui racontèrent 
«Iti’ils venaient «1e la chasse et que se trou
vant trop fatigués pour s’en retoiirner chez 
eux à Saint-Sauveur ils étaient arrêtés 
pour se reposer. M. Falanleau leur 
manda s’ils avaient l'intention de cou 
«lait» ai grange et ils n-pondirent que 
puis ils décampèrent peu «le temps après.

Le jeudi suivant, M. Falanleau était 
monté dans son fenil pour voir en «juel état 
était le foin nouveau qu’il avait engrangé, 
remua quelques hottes de foin et trouva 

les objets que nous venons de nommer,

T< )T—Les députés irlandais O’Brien et Dill 
violence de langage.

été jetés

«ju’un jet.ne homme a tué l’amant de 
èro. Le meurtrier r les sympathies «le

lï IM 111 
( H AV 
CE VN 
NE B 
MURE
U KH N<
N S. BOIT 1.1 MOMENT NOS FACI- 

UE l IR \G| NI Nul PERM ET- 
TENT BAS D'AUGMENTER No 
CIRCULA I ION NnUsEsB.-RONSI 
VOIR 401 BEU NOl l'KOl l BER 
UNE Nom ELLE BRESSE.

>SS| 
VIB

l’.IJont été arrêtés pour 
conseillaient aux paysans de ne 
cune rente. L’excitation est gran-lt 

— Les faubourgs *’
«laits la plus grande

L j A TO UH 
NOUS 

ME 
RO N H

— Lee retardataires auxquels on a suppri- 
■ St Georges sont 

,n<l nombre 
e des hom-

« 37 à 0 38 
0 60 à 0 70 î 
0 40 à 0 5t)

nié l’e»u dans le «]ua 
très mécontents. Mais le plue gra 
acceptent ce contre temps comme 
mes, et payent.

R. RONAN, QU
III115

RUE RIDEAU
OTTAWA.

Secretaire«le Londres out 
r excitation

G HA INK ET FaKINKKOu rapporte que depuis quelques se 
plusieurs cultivateurs «tes environ* 

et i mes «le vend»
«le papier. Iji police a é 
kees sont surveillés

LUles effets comme ap-
u VENTE a ENCAN I RK

OU
pat ten maines

I a ton te......................................... 6 00 à 5 !•> de meubles et ,1e service k thé en argent,
Américaine.......................  5 90 à 6 00 , p<» l« - charlwin W«>ney, une grande gla< <•,

i . i. a v,\ x i ..n * "D buggy, harnais, robes «le buflliiK, baliuiStraight roller......................... 4 70 à 4 80 ,,.H forIlll, Samedi le vu septombre

.... 4 40 à 4 501* 10,30 heures, sur le marché Ry, pas le

eur» «le faux argent 
té avertie et les yan-

d"1MAL William K id 
. B««uttie et 'I ’

conspiration contre la c-mipagi 
merie et de publication du Her 
la grève de Juin «1er 
cour du Banc de la Reii 
cès a été fixé pour
tr'lîs

personnelle et $200 de la part

Vhs. XV. Rennie, 
Reed, accusés «1«The.

«l'impri-
«TdTPOUR 

comparu en de couleur,
ine, hier, et tour pro- durant cett
di prochain, à Mon- ruo Ri l 

\a: «
caution après-midi; et a conti

«le leurs gicment révisés de !

00. Vous ach 
Mets et une 

e semaine

$1.' etezunechcmiee 
bor

Extra

Superfine........................... 3 45 à 3 56
Forte de boulangerie....... 4 75 à 4 90 1

“ américaine..............  4 65 à 4 90 '

ACHETEZnier, ont
Geo. Quesnel, 26j C. LÉVÉQUK

Encan leur
l’AneienneToujours eu Vente 

Le Stock
Le plus Considerable,

Le Mieux Assorti, 
Le Mieux Choisi et a

Meilleur Marche
—QUI

Le Home Comfort
oueeil de ville a 
dn et a continué

encore siégé, hier 
la lecture «les rè- 

l>e r MACHINE A LAVERont fourni chacun 8200 de

a été En Sack de la Villbconcernant la formation «les com it■ernani la torm 
ndé, et à l'avt 

dent devra re faire

t-v IjB magasin «1e Bourcier ft Frères est 
l’une des 
merce «lans Oil 
droit. Coin de»

Cadran. Nous 

iiIh très lit

ns acheté In droit de patente, de 
•le Joseph 
uant prêt»DIX LIVRESnir l'élection du prési 

au bulletin secret.
Par 196 rtm......................  4 75 A 4 96 r» V
Farine d'avoine................  4 40 à 4 60 J ]|

Farine (l’avoine granulée. 4 5(1 à 4 70 ’
Volailles et Uihikkk ' i y 7 !

I

lmi.«A BAS LE TABAC * "

r
i;«

<le- LH®Si le poète, qui a dit :
chères amours ", 

sacré à cette plante 
les bonis «le la Riv 
apparu dans la salit

' O tabac ! ô Li
on celui qui a 
ode lyrique eur 

ux-uhien» avaient 
«lélilx-raiions des 
ntnul il

ient sur 
on, pour intci 
thoiliste de

Jher Acln'h'z * « ■ Tordnu 
lot r N«,hh sollicitée» 

iecti'eUM:m«mt um vlal.e à nomS
plus populaires maisons de 
i* Ottawa. Rappelez-vous de Vcn- *

et Rank.
salé «le veille No. 85 elOies, la pièce.............

Poules, la pièce.........
(Janaid, lo couple........
Pigeons, la douz..........
Dindes par couples.....
Poulets par couple».......... 0 (il) à 0 75
Canards noirs........
Bécassinas, la douz 
Perdrix, la paire.,..
Betteraves, le panier..............  . 05 00
Carottes, panier...
Panais, le pa«]uet.
Persil, le panier...
Radis, le pa«]uct................ 0 00 à 0 00
Cicohréc, la douz
Asperges............
Haricots vert» le panier... 0 00 à 0 00
Pois verts.................
Choufleurs, la pièce..
Céleri, la douz.........
Ail, la tresse............
Tomates, lo panioi 
Pleuvicrs, la douz...
Poules de Prairies............
Lièvres, la paire..............
Choux, la douzaine..........

'Âf QU’EN PENSEZ- 
VOUS?

. 0 60 à 0 75 

. 0 40 à 0 50 

. 0 68 à II 75 
. 3 00 à 3 75|

stre méthodistes à 
n mauvais quart «t 

)es débats violent» se 
motion de M. J. H. ( 
aux officiers «le l’église 
usage «lu tabac.

Le Rev. M. Burns exprima son étonn» 
ment i

fariuié 

membre
«Renie par une se nblablë résolution.

Le Révrl Dr Dewart a une grande horreui 
«lu ialiac. Il a déjà obtenu un prix 
écrit qu’il a publié contre l’usage 
Mais il s’oppose à cette résolution.

M. Roustead se fait l’un «les «:ha«» 
la ^solution et cite les Etats U 
fendent la cigarette aux jeunes gen- 
sous de seize

1^ Rév. Dr Wilson dit qn 
toujours humilie à la vue «les 
nistres méthodistes, le cigare o 
bouche.

pas question de !a chique 
Dr Sutherland n’a jamais fait 

n'est pas en faveur 
serait «lifficile de

Mo 
«1 lie

i eut passi 
la Presse.

I.cs assises s'ouvrent lundi 
awa. Le calendrier crimitie 
irgé ; douze causes en 

viol et meurtre. IvC cale 
viles en comprend an 
seront soumises 
a u a jurés.

«■MANTEAUX DK CHEMINEE EN 
AKDOISK POUR$35,00. Ils sont faits 
d'après d’élégant» modèles, bien ouvragés, 
bien finis et propres à n’importe que le ré
sidence. Aux salles «l’Exposition «le la Cie 
«le Granit Canâdieu. Bassin

prochain à

vol, faux, 
causes ci- 

qu at re 
et huit

87 'a'.V T. R. SHEA et fils
ï# ■ ! 19,

tout pour 
mirier «le j.Æ é«e:éné‘r.it«»i 

do «loute «.
mm»! H

et les remit au curé. 
L’enquête se continue

ir dep < 
quo pardouze, dont 

au juge seulementV, 1 50 à a 00 g EMULSION
SCOTT

une pareille proposition qu'il 
it comme ridicule et une immenseMANTEAUX DK CHEMINÉE EN 

CHÊNE ET EN CERISIER, «1 après les 
derniers modèles américains. Ouvrage exé
cuté par les meilleures maisons américaines. 
Aux salles «l’exposition de la Cie. de Granit 
Canadien, Bassin du ('anal, Ottawa.

P. S.—On vend aux Mar
chands de Campagne aux 
Prix de Montreal.

........... 0 70 il 0 80 1

.......... 0 00 à 0 00 g

............. 0 40 il 0 50

teste le tabac, mais il y stippile les 
fs de ne pas rendre la convention ri- i

Vente par Encan des Limi
tes a Bois.Thos. BIRKETT du canal

- pour un 
«lu tabac. 0 25 à 0 30 

0 15 à 0 5 
0 20 à 0 25

<1 II II II» «!»• Kolc Mm un
Vers une heure hier apiès midi un 

l’on conduisait au mar 
ieux sur la rue Welling 
bras à Noil McLean, un voyageur 
u coup de peine on l'a fait entier 
boutique de forge où on l'a tué à 
carabine.

*u« HVP0PH0SPHITES de CHAUX et de SOUDE
bœuf qu«j DEBAR I I .M F,N I DES TERRES 

DE LA COURONNE 
(Branche di s Bois ki Eokivis.)

ché est «leCOURRIER DU JOUR •pions de Beaucoup «le Malfuton ont grafçné 
une livre p»tr J<»ur. Elle jçiiérlt I.A 

, PHTISIE, 1»*h Altoctionn Ki-rofu- 
j lenses, Bronchite». Toux. Hcfrol- 
) dlHnementa et tout» h 1cm Maladie» 
( TuherculeuMoe. Auiwl ap^ré il>le i 
( du lait.

g ton, et a115 Rue Rideau, Ottawa.
A vec hea

t “ïe Toronto, 2 juillet. i8«jo0 40 à 0 5() 
0 00 à 0 00

il se sentait 
premiers mi- 
u la pipe à la

LE CURÉ DE STE BRIGIDE 
fumme on le voit par 

ecclesiastiques, le Révd. 
vient curé de Ste Brigide

AVIS est

certaines limit» 
de la Rivèrc ;
Tonnerre, et une limite «'«imposée «l’une 
partie du Oint on «le Awercs, dans le 
«lislrirt «l'Algonia 
Vente par l ui' an Publie, Mereredi, le 
1er octobre prochain, à une heure de 
l’apr-'s midi, au Département des Ter
res de la Couronne, Toronto.

I«- présent donné que 
)r«ln passé par le Conseil

laV.ii»

les cha 
M. McC

'(fi
L arthy fie- 

I>a difficulté se
«WAVIS AU PUBLIC. J’ai en 

un lot considérable de tuyaux patent 
que «Paulrts faits à ma boutique. Tout 

ce qu'il faut pour Inmontageile po<Mcii. Je pro
mets de donner pleine et entière satisfac
tion à tous ceux qui voudront bien m'accor
der une part «le tour patronnage. Bien a 

Napoléon Boyer, 284 rue Dalhmisie.

ourd'hui 
annonce

'$5000 

ville aura approu-

Le Rév.
usage de tabac, mais il 
«le la proposition, car il 
faire sanctionner pareille loi. Pourrait-on 
chasser un ministre pris en flagrant délit «le

les districtsGILETS trouve régtoe 
On dit bcanco 
r. C'est un

excellent prédicateur et il a été 
rang de chanoine, ce qui est une preuve 
ses qualités et de ses mérites.

Nous sommes certains 
tion plai 
et que to 
pour toujours

.. 0 00 à 0 5f)

.. 0 04 à 0 06 

.. 0 30 à 0 40

.. 0 12 à 0 15
n on x n or principes actifs que les huiles «le.. 0 30 à 0 35 JToje ^ morue préparées diffé

remment.
T L’Huile brune ett la seuls qui dotes 

être employée et médecine à F excite* 
eion des deux at tiret tortee. >

« Lee enfants acceptent facilement 
l’Huile de Bert! é et ne tardant pas 
à la demander, parce qu’elle n’teê 
p»e répugnante.

L’Huile de oie de morue ae 
Berthé est la seule qui soit pré
parée par des procédés approuvés 
par VAcadémie d ’ Médecine de Parie; 

est deux fois plus riche en

■t la Baie duup Je bien du nouveau pas- 
haliiie adminietiateur, un

élevé
de el"ionic, ce qui 

et de ses mér
«ml offertes en

que cette nomma- 
i de Ste Brigido

M. le mai 
gramm

ire Errait a reçu auj 
e «le Toronto qui lui 

du i hcmin de fer 
à accepter 

lito- coiijo 
i dép«>t «le

TT TH T~) A ~!VrTnt=t IM I)r Alexandre a fait 
trilws contre le pan 
trop pour passer «lan 
qui fume.

Il ne peut comprendre qu’un homme 
puisse être chrétien et faire usage du tabac.

Le révérend Douglas tient le 
abomination. C’est une infai 
ministre méthodiste fumant un cigar 
remercie le ciel de l’avoir préservé de cette 
habitude

Le révérend Dr Pot ta demande qu’on 
interdise aussi le tabac en poudre.

Un comité est nommé pour étudier çe 
grave sujet.

d'iamusantes «lia- 
Il ee respecte 

un homme

ra aux paroissiens 
m te trace de malaise disparaîtra que la compag 

que Howland,
0 00 à 0 05
.......à.......
0 35 à 0 4,, 
0 55 à 0 75 
2 00 à 2 50

“ le jwnicr............  0 25 à 0 30
Navets, la poche............. . 0 ....... 0 40

est pn te 
promis proposé- par le 
sujet «les rails, et à faire 
aussitôt que le conseil d« 
vé le rapport du comitéULSTERS ARTHUR S. HARDY,

Coniniissmte\ 
nernents rela

tifs aux ton alités et d« s« riptions des 
limites, superfi« ir, et-., et les termes et» 
conditions de la vente seront fournis sur 
demande, verbalement ou par écrit, au 
Département <l« s I erres de la Couron
ne, ou à Wm. Margach, agent des lirni 
tes à bois de la (-ouronne, PoFtagc du 
Rat, pour la Rivière à la Pluie, ou a 
Hugh Munroc, agent/les limites à boif» 
de la Couronne, t Arthur, pour les 

Tonnerre.

UNE EXPLORATION FORESTiÊRE
tabac en 

nie de voir un 
e. Il

IjC parti <1 exploration qui partir 
«l’Ottawa en compagnie de M. J. B. Charto- 
son se composera de MM. A. B. Filion, 
agent des terres du gouvernement à 
ville ; John S. Poupore, garde fort 
MM. Coughlin et Houston, d

lier Thompson, de Portage du Fort, et 
MM. Dorion et Tremblay, ae Pontiac. A 
Mattawan le parti sera augmenté de sept 
guides Sauvages. L’exploration commen 
cera en arrière du lac Kippewa pour ne so 
terminer que sur l^s extrêmes limites nord 
de la province de Québec. Le retour dea 
explorations aura lieu vers le milieu de ié>

■i oe
Note. Tous ri-Oignone, le baril.

WUn des 
valises e 
. L. Claffey, 68 rue

plus grands stocks de chauseu 
t coffres est visible au magazin

M. Claffey ^ui arrive justement de Mon
tréal et «le Québec et autres lieux a acheté 
argent comptant un stock considérable et 
bien choisi de chaussures pour dames, hom
mes et enfants. Tout est frais et nouveau 
et arrive directement «les meilleures manu
factures du Canada. Les personnes qui dé
sirent acheter devraient visiter ce stock, 
n’oubliez pas l’endroit, rue Rideau, No. 68. 
Le samedi un escompte est accordé aux ou-

estier ; de*T • r

Dames et Enfants Wa

ZJÏÏ|~! rAVIS AUX PATRONSTOUS PRIX, 
TOUTES GRANDEURS

iCour de Police

(Présidence ds M, O'Gara) 
Alexandre Nesbett, ivresse, $5

Eugénie Boucher, poui 
n Hotte, est condami 

Mme Hotte
génie Boucher, est acquittée.

Henry Reid, accusé* «l’a 
une amie à feu,

Toussaint Ranger, 
licence, est acquitté.

George Campbell, accusé du vol d’une 
montre et d’un pardessus a M. Duncan 
Stewart, procès remis à demain

Dans le but de se rendre utile 
a la fois aux ouvriers, domesti 
ques, servantes etc. et aux per 
sonnes qui ont besoin de ces 
ouvriers, domestiques et servan 
tes nous 
insertion 
ces offi ant de l'emploi. Les in 
sentions subsequemes seront 
seules chargees au prix de 26 
cents.

« ?
E-SS 5 1oembte d'amende limites de la Ba

Toute annonce Jt l - tvis ci dessus, non 
autorisée ue sera pits payée.i? MiOae»RÉUNION D'ANCIENS ÉLÈVES 

Jeudi prochain il y aura assembli^e au col
lège des Frères de Hull de tous les élèves 
actuels, de là ils iront à leur salle sur la rue 
Main chercher les anciens élèves qui y se

mis. Ils se rendront ensemble en pro- 
à l'église où il y aura messe solennelle 
musique de circonstance, etc

r insultes à M. 
iée à payer $7,00. 

accusée d'avoir insultée Eu-

ivoir déchargé 
cause remise à demain.

vente de boisson sans

«a «Or
t:
£ ysta

I-es paroissiens irlumlais de l’église Ste 
ide se sont assemblés, hier soir, et ont 

.-lé de présenter une adresse et une 
rse à M. l’abbé McGovern, dimanche pro- 

tbain, fc.prè» la grand'messe. M James 
White a été nomme président du comité, 
M. J. Casey, trésorier, et M. Brankin, se- 

Les souscriptions sont déjà uom- 
une somme assez élevée.

W AVIS.—Nos affaires ont augmenté si 
rapidement que nous avons été obligés d’a
grandir considérablement notre établisse
ment afin de faire de la pla<* pour un stock 
très complet qui est en arrivage actuelle
ment. Ce stock est aussi considérable que 
bien assorti. Tout en remerciant nos an
ciens client» de leur encouragement dans le 
passé nous désirons qu’eux et tous les étran
gers qui visiteront notre ville durant l’Ex
position viennent nous voir. Ils trouveront 
tous que nous vendons à des prix excesaive
xent bas et que notre magasin de marchan
dises sèches eet le seul dans toute Ottawa 
qui donne des cadeaux eu argent solide aux 
a- lieteure. Bourcier ft Frères coin de i rua» 
8parn9 et Bank.

! Articles Nouveau!, 8 H i
£ S

-, -S g si 
SI s § I s 

%Z S'! .ssTSi

publierons gratis vne 
de tou.es les anno nil™

Valeur Mapiflpe, Argenteries en Presentsront rca 
cession

8Venez les ("voir
----CHEZ—

tue» et formentbre Pendant 30 jour» seulement, 
du Thé du Japon de première 
qualité yourj^ôO et», et 5 livres 
pour $2,00.

(EN G ROM ET EN DETAIL)

106 Rue Rideau 106

Hunter Tea Company

;IIB,-Î IzSllCO S t |l «2 31: .
^ Wil" Plli
5 ni e . “S m g JS ben s ? «

ez
£ ^ e

la messe, il y aura banquet auquel 
sont invités les Pères, les prêtres, les com
missaires d’écoles, les anciens professeurs, 
et les élèves.

Dans l'après-midi, les élèves qui voudront 
aller à l’exposition, pourront s’y rendre en 

Le soir, grande soirée dramatique et 
Les peres, tos commissaires, les 

s professeurs et les élèves seront pré 
. Les corps de musique de Hall, ‘TU 
Musicale ” et la “ fanfare

pins beaux morceaux 
pertoire. Les anciens élèves et s 
ui sont éloignés sont priés de s'

i
DEMANDES D’EMPLOI
Comme les temps sont durs 

et que l'argent se fait rare pour 
certaine partie de la classe ou 
vriere, le CANADA, d'ici a un 

les1

II

MEUBLES, Escompte considerable 
accorde maintenant chez T. W. 
CURRIER, 116 rue Sparks, ou 188 
rue Rideau. Venez a bonne heure 
pour avoir des Bargains.

WOODCOCK
316 et 318

rue mmmi;

musicale

feront entendre

q

K-S

8 il k«Onouvel avis publiera gratis 
DEMANDES d’emploi et 
donnera «rois insertions. Les 
insertions subséquentes s’il y en 
a, seront seules chargees au prix 
de ving» çina cen s. C’ert un 
veritable cadeau que nous fai
sons a la clasce puvrmr»

s -Kde Hu 11 ”
de£ 5

3 5urtou ;

=t 5 itî m BQta**t>NAISSANCEAprès le banquet il y aura visite au collège 
oit il y a eu lieaucoup de changements tie 
faite.

Le Meilleur Remède pour la toux
L’épouse «le M. Alaric Renan I, «le l’Im

primerie du gouvernement, un garçon.
S3 4

MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

I

L_I_J

.

a



nouveau service rapide [Arrivée et Depart de» Malles.ET

LA VOIE LA PLUS COURTE MALLES. Arrivée.Fermeture.
Changements avJW Juin, 1890

OUEST.-Toronto, Hamilton, London, Pet- ) A.
9 Falle, Perth............................... j 10

an ville............................ 10
Nord Ouest et la Co-

P. M. P. A. M M.
Iob convois partiront de la gare de rne Elgin j erboro, Smith's 

coromr .ait M ""tot"’
0 fin 1 M MXPKMMWWT- Lmbi *B,iU,tique
O.UU M. III. REAL rapide arrêtant Sharbot Lake, Norwood
à toutes les stations entre Ottawa et le Cô- Krockvi le, Kingston 
teau, se reliant à la jonction du Coteau avec
les trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et à E“l. Montréal,etc............
Montréal avec tous les trains pour l’est, et 
le sud. Arrivé à Montréal à 11.35.

L’EXPRESS I)E MONT- 
• REAL rapide n’arrêtant 

qu'à Casselmau et à Alexandria entre Otta
wa et le Coteau, a un char refectoir, et ar- OUEST des Etats-Unis.......................
rive à Montréal à 8.20, se reliant aux trains j
du Vermont Central et du Grand Tronc -YORK, malle directe..............
pour tous les points à l’Est. Portland, Ri" ' nnaTrt.. XT“ „
vière .lu Loup, Dalhousie. BOSTON et la Nouvelle Angleterre

Rouses Point............................................

crl * ■ ■ ■ ■ ■ ■

6 309 8
ee, Bowm 

toi res du
6 307 9

8
8
9 6 30Z

I 3 30
9

Halifax et St. Jean, etc.—(Ligne 
Provinces Maritimes et Pile du P 
Cornwall, Morrisbur_
Québec et Trois-Rivières 
ETATS-UNIS.—Vià Ogdensburg

Courte)............
rince Edouard

1 00
3 30

Lancaster, etc 6 3010 7 00 
”00 8 

OC 9
5.00 P. M. i 3 3 30

712 30 4 40
1 9 
1810 7 00

7 00 9
12 .’{O 
12 30 
12 30 7 (X) 9L’EXPRESSDEBOSTON Pr 

et NEW-YORK (passant
par le Coteau et le nouveau pont en acier ) Kemptville . 
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, MerrickviUe 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila- CilHâilx 
dclphie, et tous les points au sud, i 
chars dortoirs de Wagner depuis Ott 
jusquà Boston et New-York. (Ce train arrête 
à toutes les stations entre Ottawa et Rouse’s

2.00 P. NI. 4 40
11

4 40
4 t„

12 30 7 (X) Il
12 30 9 30 11

Saint-loAvkknt et Otta va
ower et Melcalfe.......................

ars, Kenmore, Osgoode Station, Oxford Sta

i>e fer ur 
k, North Gi 4 402 30 9

11
Chemin de fer du Pacifique : OUEST 

Mattawa, North Bay, et tous les Points à) | 
l’Ouest de Pembroke 

Aruprior et Pekenham, Pembroke Renfrew, ) |
Almonte-........................................................................./

Cai leton PI 
Appleton,

Chemin de

......... : 10 30 8
12 50j 10 30 H 

12 50 10 30 8

ILES TRAINS ARRIVERONT COMME SUIT :

Express de Boston et 
New Y'ork et tous les11.35 A. NI. 10 30 

10 30AshtonjHiints intermédiaires nriêtant à toutes les 
stations entre Rouse's Point et Ottawa.

i et Stittsvil le 
Fer du Pa( 

Ruck 
nce Gren

IFIQUE : EST

12.30 p. ni. fcïrt&ÊîîÊ
lifax et St Jean et toutes les stations balné- ‘ ,,
aires. Le train 
a. ni.*et arrête

ingham, Cumberland,) 
ville, L’Orignal, etc., ! 6

Par Bateau a Vapeur
Cumberland, Rockland, YVendover, Treadwell,) l

L'Orignal, Thurso et Lefaivre........................../I 6
Chemin de Fer du Canada Atlantique : *•-1 

Alexandria, Gien Robertson, Greenfield, Max ) ^

quitte Montréal a 9 heures | 
a Alexandria seulement, ex

cepté* pour laisser descendre des passagers à 
des stations sur le Grand Troue.

83Express rapide de Mont- 
points de

l’Est et du Sud. Le train quitte Montreal 
à 6.00 p. m. et arrête à toutes les stations.

9.45 P. NI. Eastman's

Jonction

Aylmer.

Springs, South Indian, St. Polycar- )
in Station, etc........................................../

r du C. de Fer Pos 
Eardl 
ille,

real et tous les 3
TI AU ET PAC 

lley, Bryson, Bristol, Vinton,) ... 
Hey worth, Fort Coulonge, etc... J X

3 30 11E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH 
Surintendant-Général Agent général des 

Passagère
II 5 00

Par Diligence 
's Corner, Richmond, Skead's Mills, Hin 

lonl.urgli, Fallow field et Mosgrove
B< U 1Ottawa, 19’juin 11

6Hull } ,0 4 00 10
6GATINEAU.—A la Rivière du Désert

Chelsea et Ironsides...................................
Ramsays Corner, Hawthorne,«lundi, mercredi)

et vendredi................................................................... /
Killing’s Bridge, Steward ton....
Cmmmings’s Bridge Robillard, 

urdman's Bridge
Rochesterville et lejMont Sherwood 
(Archville) Ottawa t 
Merivale, City View 

et samedi................

GRAND - CHOIX i;
3 306

12 30
------ DE-

1 30 11
Monuments, en Granit Ecos 

sais, Granit de la Baie de Fun- 
dy, ou en Marbre. Clôture et 
Po.eaux pour enclos de toute

Orléans et)
II f

11
Est

rdi, jeudi)et Jock vale, ma

Malles Anglaises 
1, 8,J5, 22 et 29

edi, 3, 10, t7 et 24 
Jei di, 4, 11,18 et 25.. . 

id red t, 12 et 26

12 30

g MON PROPRE OUVRAGE

K Toujours en main. Tout ou- 
*vrage est bien lettré et garanti 
~aux plus bas prix. ‘uv. ü l'il

Vià New-Y'ork 
Vià New-Y'ork 
Vià Rimouski 
Vià New-Rork

Lundi,
Mardi,
Merer 6 30, 

ti 30

Les lett res destinées à l'cnrégistrement doivent être mises à la poste l5 minutes avant 
la clôture des malles précédentes.

«lu Bureau, de 8 A. M. à 8 P. M.
ts sur la Poste et la Banque d.Kpargflcs, de 9 A. M. à4 P. M.

J. GOUIN, Maître de Poste.

Ven

R. BROWN,
Heu94 RUE GEORGE,

En face du Marché By, Ottawa.
Mandal

j Bureau de Poste d’Ottawa, Août, 1890.

CHARBON!r-fs

■ «jL- Les meilleurs qualités 
BP? de charbon bitu

ïmincuv et 
auti.ru-

W! BIENCRIBLE Iof Toronto.
«• ETTAt/l»E

f 0MII.LY & IIENEÏ, ri
iBLOC RUSSELL

KCE SFAkHS,
K REM, 
PHEStfcTHlAS

sort FOR FRICS
TOITI'RIIN D’FNFASTS 

Ursnilr vimwiirnatlon venant d'être 
reçue. Nous d -nneroii* de» bargain-, 
aux acheteur* qui *e liAteroiit,
--------- T. W.VL'RHIER

Warehouse a 0

Tor
88 Rue Rideau

sir de dédommager la victime 
inconsciente d 3 ce te petite h 1- 
miliation ignorée, et l’estime 
qu’elle avait pour le jeune hom
me s’en t-ouva subitement aug
mentée.

Mme Montclar avait invité 
Benoist à venir le soir, quand 
bon lui semblerait. Il se pr 
s-ntu, un ditnanene; mais il so 
sentit si complètement étranger 
aux hôtes présents qn’il s’en trou
va gêné mal à l’aise, Estelle 
vint s’asseoir à côté de lui 11 eau 
ser; soudain, il s’avisa qu on le 
regardait, et une rougeur brû
lante couvrit son mâle visrge. 
Anrait-il trahi par quelque im
prudence le secret qu’il osait à 
lui-même? Ces êtres froids, indif
fère its, sinon hostiles, s’étaieut- 
il aperçut qu’il aimait follement I 
la veuve de Raymond de Beau- )

que cette bande d’amis et d’a- ailleurs. La façon dont la vieille 
mies, un peu gourmands, très dame venait de parler de Benoist 
égoistes, s’envolerait, tonte pa avait gravement blesse une lib 
reille à uue bai de de .moineaux dont elle avait jasqu alors iguo- 
le jour où la table cesserait d’ê- ré l’existence en ell -même; ce 
ire mise; mais elle se gardait ton protecteur nu p.n dedai- 
bien d’en rien dire à Mme Mont- gneux, eu parlant du vigneron 
clar Au contraire elle lui van- vt de sa mère, l’avait froissée an- 
tait, quand elle eu irouvait l’oc- tant que s’il se fut agi de sa pro- 
casion, la bonne grâce et l’esprit pre personne.
des ses hôtes, désireuse surtout Jusqu alors, elle n avait vu en 
de lui donner jusqu’à la lin tou- Benoist que 1 homme moral, |adis 
tes les illusions qui ne dépen sou .juge, aujourd hu; son allié, 
daie-t que. d’elle, toujour, 1 ami de ttaymund. hile

-Vous ne serez pas tout à fait (s’avisa tout à coup qu il avait
seule après moi, mou enfant, lui aussi une vie socnle,des occupa- 
dit un jour la vieille femme; je lions, des amis, des parents aux- 
v. us léguerai mes amis, qui vous quels elle n avait jamais song... 
aideront à en former d’antres, Sans doute, Ben .ist est un nom 
avant de disparaitre eux-mêmes. roturier et la chimie es- une sci- 
Tout le monde n’est pas aussi euce moderne, mais cela otan-il 
méchant q 'e ces pécores de St- quelque mente à 1 ho urne qui 

M. Benoist. N’a- s'efforçai' d'être utile?
lui un Estelle n’av.iit jamais en de 

préjugés aristocratiques; sa mère 
qui appirtenait à la noblesse, 
avait éporsé un simple* roturier. 
Mme de Polrey ne professait au 
cune opinion hors une parfait » 
soumission aux coiiY'enancee, La 
jeune tille s’était fait à elle-mê
me une petite philosophie en 
voyant au couvent les noms et 
les origitn 4 les plus diverses ob
tenir des amitiés et des récom
penses égales: la façon dont Mme 
Montclar avait classé Benoist à 
un degré inférieur lui parut 
monstiueusem-mt injuste et sou- . 
leva en elle une courte révolte.

Son bon cœur et sa raison lui 
prouvèrent presque aussitôt que 
la vieille dame n’y avait mis au

ra a lice; son affection n'en 
reçut aucune atteinte, mais elle 
sentit en elle-même un grand dé

e
! j 1

1

j] M
’1

$Aubin.
vons-nous pas trouvé en 
ami véritable?

—Et nous avons encore sa me 
re pour amie! dit Estelle pour 
complaire à sa tante.

—xSo mère? Il a donc une mè- 
uue brave femme

rand........
Cet p nsé - d- vint si intoléra - 

ble qu’il en fut pour ainsi dire 
paralysé. Estelle, surpri-e de ne ^ 
pas levoir répondre, le regar
dait plus attentivement. *1 se 
crut découvet; prétextant uue 
affaire importante, il s’excusa et 
son it.

L'esprit ch Barrait était dans 
un trouble indescriptible. De
puis qu’il avait fait la paix avec 
Estelle et avec lui-même, depuis 

surtout que sa mère lui avait 
parlé avec une si entière confian
ce, il avait laissé s’endormir les 
soucis de son âme. Une sorte 
de paresse morale s’était empa- jj 
réedelui. * < 1

I
«

ra? Ah! oui, 
qui s’occupe de sa vigne: je m’en 

Il n’est pas de sou
che aristocratique, ce jeune Be
noist, mais il est néanmoins très 
bien élevé. 11 n’y a que Saint- 
Cyr, voyez vous, pour vous dé
gourdir uu garçon. Raymond 
1 avait en grande esti ue très
grande........Qu’est-ce qu il fait
maintenant? De la chimie, je 
crois? Il m'a parlé d’engrais. Au 
surplus, je n’y emends rien. Qui 
avro is-nous à tliuer. ce soir?

Estelle répondit à toutes les 
questions que lui fit ensuite Mde 
Montclar, mais son esprit était

souviens

i

*

K(A coniimtotr)

y

.*-»■**«£!*

ta
ë

CHEMIN DE FEB

ttü6 du Bureau de Poste d'Ottawa1CINBDI ATLANTICt »

ENTREPOT DE MEUBLLb
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A GRAND MARCH!

IA YaOK McVEilt
AVOUAT, MlLLlCITKim. KH

— BUREAU : —
Ontario llmintlfr», t'Urmm.Vins de porte, Sherry division ; 

Rhum pur de Jamaïque, et Ryc de

Le- premiers médecins reebmman 
dent hautement ces boissons dans les 
cas où des stimulants sont nécessai-

/y£Vvn&ù>

&JUAM
C. NEVILLE,

97, rue Rideau, entrée sur le martthé d'Ottawa.

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, dt 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous les PRIX, chez----------

NOUVEAU ! ! Symptoms
Cp 7Yva/Wÿ,

êôÀieaàeés
Aussi une épicerie de première classe au|

66 RUE GEORGE 66

HARRIS & CAMP B ELI.s e march# By)
ton magasin de I.i<|tietFn arrière 'de 

ÿ rue Rideau}

C. NEVILLE Jîy jou/wrÿ
Cêtte «uiciei'iie ei uunorable maison de meubles, d'Ottawy 

tst connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
Uté des articles qu’elle vend.

A11Y I Constructeurs 'et 
Entrepreneurs

Nous manufacturons les toitures sui-

Toituree “ Canada Blute" Toitures Mêtalli- 
Toituiè» on Fer< lalvani#/-, 
Toitures en Cuivre.

Douglass & Haines, 
234 rue Wellington.

Agents des célèbres fournaises “Su 
p/rieur Jewel".

19 Poor Cent de Kedactiou ,ior toot Achat frirent lomptai i
tfn/Ac/rAP
Aux Ménagères HARRIS & C A MPBEL1C’est maintenant le temps dej faire 

renouveler vos

Tapisseries et Peintures
j pur :les mains habiles et expérimentées. Prix
! modérés

foin <1e8*rUPS il’fonnor e* Ouppii. ( Prés de la rue Sparks)COUVREUR [N METAL DE TOUTES ESPECES 
Ferblantier. Plombier et Poseur d’apparc 
de toutes sortes,.et aussi grimd assoi tiim 
de Cages d’oiseau, ustensiles de cuisine,
tuyau on plomb pour aqueduc. [ Kn main le stock «le Tapisseries Its
NO. 284 RTJ3ÜDA L3IOTJS3 K. ; mieux choisies et lis plus variées

“ J. B. DI1FIIRD, 108 Rue Rideau ■gggg US kOMBSevX MEDECINS QUI EMPI.OIBHT AA ■■■

SOLUTION PAUTAUBERGE
AU CHLOHHYORO-PHOSPHATE DE CHAUX CRÉOSOTÊ 

f » considèrent comme le remède le plus sûr et efficace contre les

MALADIES DE POITRINE. LAROSE SlÉJ»
Comptable, auditeur, syn- MLo,!—’Sï

A. C PHTHISIC, BHOHCH/TES CHHOHIÇUES, T0UI ANCIENNES et OPINIATRES
aa. rue Jules César, PARIS.

PHARMAOIFS DTT CANADA
L. PAUTAUBEROE,

MS TOtmS LES PBINCirALRS I
En Vents oh es 

DÉPÔTS DA

die, et agent d’assurance, 
sur lavie, contre le feu et 
les accidents.

eux femme,s enceintes, aux nour
rices, et aux enfants pendant toute 
la période de la dentition et de le
croissance.

L’Académie de Médecine e voté 
des remerciements à M. Mottriès: 
et l’Institut oe Fiance lui a décerné 
une médaille d'encouragement an 
„ cours des pr

fSr Telepnone 189 £* cette découverte qui exerce
heureuse influence sur la diminu
tion des maladies et de la mortalité 
des enfants.

la8 femme pendant la gros- 

et la lactation etchex l'enfant

»

Solution lAntipyrine121 RUE RIDEAU
Collections fanes promptement

ix Mon tyon pour

TROUETTEdeBradley A Snow de la Semoule Mourito CON PRE

Iti«>/»•«inert, .Jlu n.•• tir Têfr Névralgie» 
Dalit/itr», .-i»tlnnr. Goutte
Khiimutirnie, Scittfit/ue et DOdLEURS en général.

4,0,r Mu l AX A ir YltlSK M TAtOt KT1 K
Vente ia Oro- iP.rl», B. MAZtER, Pharm'*", 29*, 6oald Voltaire

Ifctxi-ilairo à Ottairii : t)'F X VALADE 
A Québec : D' Ed. MORIN A C'. V Hontrénl : LA VIOLETTE A NELSON

AVOCATS, SOLLUTT' V HH poOB LA <X)P) 
eÉBVPREMK, NOTaIHKH, Ktc.

» R. A.Bbadlkv. A T. Swow I
Argêht A prêter À «. p. r 

«•embourHor en anoun tempi.

pendant la dentition et la crois
sance, est de nature à développer 
de vigoureuses constitutions.

— — Une instruction est jointe à
LJ — — * eha<iue flacon.
I 1 ONlL Fabr*n et gros 

M). rue Jacob. P

privilège «!•

ISLAND
Stock Farm,

Mloh." 1 ! 
Paoraurroas.

Maison VPnre,
RT DANS TOVTKS l.KS l-tUNCIFALBS PHA>tMAClKS

Oroees Ile, Weyne Ce 
fclVAUB * F ARN U M,

Æ~ .Agents demandes partout
I «ri ..ffrv I Vt l.tn |M.ur6u J.H.r.'[ 
liii'ii» le les,,ns .fin .r.i"ir .le bims
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ISLAND HOME
Is beautifully situated at the head of
la the Detroit River, ten mile* below the City, am
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beau visage quo Beuoisteout1 in- à son ex-ennemi, c1hv«tiu son fi- 1 moms uu uir aussi pu*-, aussi Iré 
plait avec une émotion secrète, jdèle allié, et le laissa partir san< I queïïiment renouvelé que p >■»- 

—.Vous avez accompli uue antre adieu. Avant de retourner | sible, sans 1 exposer à la bruiali- 
tAche très pénible,/ je ne serais près de Mme Monclar, ell • fut lé des temps d'hiver, 
a'-sez vous eu remercier. Il faut tentée d’aller à son tour interro- Elle vivait dans une at* 
reiio'icer à tout esp ir. I ger les tiroirs du bur *iu de Ray mosphère factice aussi b en

— Ce n’est pas sûr, fit Benoist ; mond. A quoi bon? Benoid n’a- au réel qu’au figuré, sa 
préoccupé. Connaissez-vous bien vait-il pas visite tout exacte- nièce ayant croupé autour 
la vie du général de Beaurandï ment? La confiance qu’elle avait d'elle, à force de soins et d’atten-

__Très peu. Raymond l’aimait en cette ennemi de la veille.était tentions délicates, un noyau de
passionnément, mais il l’a jerdu aussi profonde qu’inexplicable; vieux habitués, d’antiques com- 
fij jeun ! elle résolut de s’en fier à lui ab; o- m. usâtes qui pouvaient, à la n-

—Faites-vous raconter par lument. gueur, lui donner l’illusion d’une
Mme Montclar tout ce qu’elle Benoist n’était pas moins épui société, 
pourra vous dire sur son frère, sé par sa longue recherche; en La pauvre femme, de jour en 
c’est peut-être aiusi que nous humant l’air humide et froid «lu jour plus affaibli-1, n’en demaa- 
découvrirons quelque chose. boulevard tiaint-Gt-ermain. il en- d ait pas davantage pour sétein- 

II était resté debout prêt à sa tendait tinter dans sa tète des dre doucement et sans seeous- 
Estelle s’approcha de lui lambeaux de phrases, tantôt d'

là voix de Raymond, tantôt de 
celle d’Estelle; les yeux du gêné

pauvie port.ait........Cela m> fait I ral le poursuivaient au point
une peine que je ne puis vous [que, par deux fois, il crut les 
dire. Je n’étais jamais retournée ‘ voir dans des visages oui venai- 
dans cette chambre, non que j’en eut à sa rencontre. Une troisiè- 
ai peur, je ne connais pas ces Ira- j me fois, il s’arrêta net, sous un 
yeurepuériles, mais je ne sais j réverbéré; une femme pauvre- 
quoi me retenait ....Alors vous ment mise, fauée, sans âge, por- 
pensez que Raymond est mort tant des bou juets de vio'ette 
en me maudissant? dans un panier, sous une porte

—-Non, Benoit pour ainsi dire implorait silencieusement la pi- 
malgré lui. Je ne puis croire tié d-s pas.-ants par son rega.d 
cela! 11 vous connaissait, il vous noir et velonte qui ressemblait à 
appréciait. Un ne change^ pt*s celui du potrrait. 
ainsi d’opinion en une minute. —Je suis hantél pensa le jeu-

—Et pourtant (il l’a déchiré, ne homme. Si cela devait conti- 
anéanti......

—C’était peut-être pour « ue 
personne ne le|touchâr après lui! 
suggéra Benoit au hasard.

L’explication n’était guère sa
tisfaisante; p -urtant elle apaisa 
un peu l’angoist-e d’Estelle qui, 
en ce moment, brisée par sa lon
gue attente, était plus facile à 
convaincre* Elle tendit la main

FEUILLETON

UN MYSTÈRE
— PAH —

HËNRY GREVILLE1

xxi
r iSuiir) —

—Cet homme a un être irré
sistible, pensa Théodore en,po- 

définitivement le candela-
btv à sa place; ce portrait possè
de un charme que je n’ai jamais 
rencontré alleurs; autrefois, il 
ne m’avait pas produit 1» même 
effet. C’est maintenant," seule- 
m *nt, que je comprends ce que 
voulait exprimer Mme Mont
clar en disant qu’il se taisait ado
rer de tout le monda. Ce sont 
les yeux.......

Ces yeux devient poursuivre 
Benoist pendant bien Ion temps, 
dans ses travaux et dans "ses rê
veries, ces yeux noirs profonds 
et .doux, débordant t d’énergie
et de tendresse........
Il sortit de cette chambre, plein 
d’impressson étranges, presque 
suoerstitienses, et monta l’e.-ca
ller pour retrouver Estelk .

Elle l’attendait, calme en ap
parence, »-n réalité dévorée d’an
goisse; en le voyant, elle fit un 
g.'ste interrogateur, si l^ger 
qu’il le vit à peine.

—Rien, absolument rien, dit-

retirer
pour lui parler à voix basse.

—Mon portrait, dit-elle, mon
Ces débris de ce qui avait été 

la fi ur de la lionne compagnie 
parisienne ne témoig taient à 
Estelle ni froideur ni cordialité; 
ils l’acceptaient comme taisant 
parti • de l'hôtel. Elle ne gênait 
«‘n rien leur conversation, et ne 
troublait pae leur whist, le thé 
ou la mousse légère du chocolat 
étaient très acceptables, servis 
par ses belles mains fines, et mô
me, en la remerciant, on ne lui 
marchandait pas les sourires. 
Quelques hommes, de ceux qui, 
malgré leur Age. n’avaie it pas 
abdiqué toute préten ton, lui au
raient x'olcntiers fait un doig de 
cour, si la fâcheuse légende n’a
vait j té sur leurs aspirations 
une sorte de crêpe léger uu peu 
déconcertant.

Estelle savait que pas un de 
ces hommes aimables, pas une de 
ces fvmines polies n aurait l'ouï 
elle un mot de bouté ou seul - 
meut de compassion, le jour où 
elle perdrait sa tante. Elle savait

nuer, je crois que, moi aussi, 
j’aurais le cerveau rhalade!

XXII
Mme Montclar no sortait plus; 

l’air vif du dehors brûlait scs or
ganes devenus d’une sensibilité 
morbide; les médecins, interro- 
gt-s, avaient conseillé de lui mé
nager à l'intérieur des apparte-

il.
Mme de Beaurand ne témoigna 

aucune surprise, mais le décou
ragement se peignit sur son
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UNE ERREL 
L’affaire Borr. 

réveillé le sonv 
vieil'es erreurs 
mettre les biblio 

Ou n'a vas re] 
Courrier de Lyon 
Lesurques a U il. 
son tour de prt 
profiter de cette 
l’espère, ne rt-vi 
raconter une err 
beaucoup rnoin 
ment, mais tout 
de plus, scrupuh 
tous ses détails.

C’est d’un iréi 
Aix en Provence 
J’y étais il y a q 
nulieu de n.ag>sl 
réuni , autour d 
que!aues-uns de 
les plus distingi 
font grand tiomn 
petite ile de Cors 
randi, le savant i 
Ihs conseillers Te 
M. Grassi, avocal 

C’était au Itu 
Tinteipe.lation 
Tellement, dans < 
o i ne parlait que 
entait, car, entre 
ee paie pas de 
plus ou moins d« 
nocenre de Born 

—Ma foi, s’écr 
1 areille matière, 
rien, quand je so 
c ient Renoei, di 
l'audience de la 
fut condamné.

—Voyons l’his 
on à la ronde.

Et M. Grasst n 
très bonne grâce, 
que ce vieux sou

Je regrette mê 
transcrire ici la cl 
l’accent de vive 
mettait, nuis ils 
que dms les nott 
lu me donner à c 
reproduis sans er 
quelques points c

C’était en I8C 
aujourd'hui, dan 
dans chaque vilU 
1 ;ge de la Corse, 
vaient en présent 
questions de p rs 
par des raisons pi 
canton de Pero C 
était particulière! 
les de Corsi ei les 
année-là, celle vt 
famille se doubla 
lion électorale.

Les chefs des d 
de Corsi et Auto 
couraient le cat 
leurs partisans, a 
village et de port 
la vieille coulum 

Un soi-, le 13 j 
baille, Patrice de 
petit hameau de 1 
pné de deux de s 
Filippi. dit Prête- 
prêire). Ils renl 
chef-lieu du canl 

A mi-chemin, a 
de voix, des cha 
barde de jeunes 
ne environ, qui r 
et reviennent pré 
où ils ont passé l< 

C’était des pa 
d’Autome Renuct 
par conséquent, ( 
voyant, à un déto 
(fermer, qui s’en 
deux am'fl. l’un di 
eut la malltsurfcu 
une pierre coni’.rs 
Patrice de Corsi f 
pe gaac.be et tou 
sang coulait ab: 
amis le crurent m 
chio. qui était, st 
témoins, “un lion 
solut de le venger 

Its’avançi, le j 
vers la bande des 
mant l’auteur de 
faire conna;tre. I 
ge voyant ainsi vt 
aussi leurs pisto e 
groupés en pelOt 
rang se tenait Hei
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